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ORBAN EN ÉCLAIREUR À MOSCOU

UN ACCUEIL POPULAIRE CHALEUREUX 

Changement  
de paradigme  
sur l’Ukraine

Le président de la République, Abdelmadjid Tebboune, était, hier, dans la wilaya de Tizi ouzou où un accueil chaleureux lui a été 
réservé à l’occasion de la visite de travail qui l’a mené dans plusieurs localités pour inspecter et inaugurer plusieurs projets de 

développement et procéder à la pose de la première pierre pour d’autres. 
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AADL 2013 

Les souscripteurs réclament 
leurs affectations 

Quelques centaines de souscripteurs au programme de logement de la formule location-vente AADL 
2 (2013) de la wilaya d’Alger, ayant déposé des recours pour divers motifs au niveau du ministère de 

l’Habitat et n’ayant pas reçu leur attestation d’affectation, lancent un appel au président de la 
République pour intervenir et accélérer l’achèvement total des affectations.

D
ans une lettre ouverte adressée au 
président de la République, ces sous-
cripteurs, issus de plusieurs com-

munes d’Alger et qui font partie du quota 
7, se disent délaissés et marginalisés par 
les responsables du ministère de l’Habitat 
mais également par l’Agence nationale de 
l’amélioration et du développement du 
logement (AADL). Ces derniers affirment 
qu’ils attendent toujours l’octroi des cer-
tificats d’affectation, documents cruciaux 
indiquant la localisation précise du loge-
ment, l’étage, le numéro d’appartement 
ainsi que le nombre de pièces. 
« Après que leurs recours ont été acceptés 
par le ministère de l’Habitat, des cen-
taines de souscripteurs, ayant payé pour 
plusieurs d’entre eux jusqu’à trois 
tranches, attendent leurs affectations pour 
bénéficier de leurs logements. Malheu-
reusement, aucune suite n’a été donnée à 
nos doléances à ce jour. C’est inadmis-
sible », a indiqué au Jeune Indépen-
dant Smail, l’un des souscripteurs. Le 
contestataire a fait savoir que les sous-
cripteurs en question ont fait part de leur 
ras-le-bol et dénoncent « l’incapacité de 
l’Agence AADL à mettre en œuvre les 
promesses du ministre de l’Habitat, 
annoncées à diverses reprises et devant 
les médias, exigeant la délivrance des 
attestations d’affectation à tous les sous-
cripteurs restants avant le 5 juillet 2024, 
date d’ouverture des inscriptions pour 

AADL 3 ». 
« Après que toutes les portes nous ont été 
fermées au nez et que nous n’avons plus 
trouvé d’oreille à l’écoute de nos revendi-
cations, nous avons fait appel au président 
de la République, en sa qualité de premier 
juge du pays, pour intervenir et répondre 
à nos revendications dans les plus brefs 
délais », lit-on dans la lettre adressée au 
président de la République.   
Les souscripteurs estiment que cet état de 
fait est une « violation » des instructions 
du ministre de l’Habitat, mais elle leur 
nuit aussi en tant que souscripteurs, pro-
longeant ainsi leurs souffrances qui pré-
cèdent l’obtention de leur droit au loge-
ment. 
« Cette violation nuit à la crédibilité du 
ministère de l’Habitat et donne l’impres-

sion que les instructions ministérielles 
sont devenues de simples discours popu-
listes destinés à la consommation », pré-
cisent les contestataires dans leur lettre 
ouverte. 
« Nous vous demandons, Monsieur le 
Président, comme vous nous l’avez tou-
jours promis, d’intervenir afin de 
résoudre cette question cruciale pour 
nous, et d’émettre des ordres qui soient 
dans l’intérêt des souscripteurs, afin de 
bénéficier des attestations d’affectation 
dans les plus brefs délais possibles », 
concluent les souscripteurs. Il convient de 
rappeler que ces derniers avaient fait le 
choix de leurs logements au niveau de 
trois sites d’Alger (Réghaïa, El-Harrach 
et Sidi Abdallah). 

Lynda Louifi 

JUSTICE 
Nécessité d’accélérer la numérisation de l’archivage

L’AMÉLIORATION  des conditions de délivrance des 
documents aux citoyens dans le secteur de la justice 
implique la nécessité d’accélérer la numérisation des opé-
rations d’archivage au niveau des tribunaux. C’est ce qu’a 
indiqué Abderrachid Tabi, ministre de la Justice et garde 
des Sceaux. 
M. Tabi a relevé que « la numérisation des archives doit 
passer à la deuxième phase concernant la délivrance des 
documents aux citoyens, conformément aux évolutions 
du secteur dans le domaine de la numérisation, et en com-
plément de la première phase qui concerne l’enregistre-
ment et la conservation des documents ». 
Le ministre a donné des instructions aux employés du 
secteur pour développer cet aspect et poursuivre les 
efforts visant à accélérer et organiser le processus d’ar-
chivage des documents liés à l’activité judiciaire. 
M. Tabi, au deuxième jour de sa visite à M’sila, a relevé 
qu’il s’agit d’« une partie importante du processus judi-
ciaire », mettant en exergue l’importance d’améliorer 

continuellement les conditions d’accueil et d’orientation 
des citoyens, et de prendre en charge leurs préoccupa-
tions. 
Il convient de noter que lors de ses sorties sur le terrain, 
M. Tabi a souligné, à plusieurs reprises, que le renforce-
ment de la numérisation du secteur de la justice consti-
tuait une priorité pour mieux répondre aux exigences de 
la transition vers la e-administration. 
En vue d’améliorer la performance du travail judiciaire, 
le secteur a adopté une stratégie basée sur des objectifs 
essentiels tels que l’utilisation des technologies modernes 
dans la gestion judiciaire, et ce à travers l’utilisation des 
systèmes automatisés nouvellement créés et développés 
pour gérer le dossier judiciaire, ainsi que la gestion et 
l’exploitation des empreintes génétiques et d’autres appli-
cations techniques encore. 
La même stratégie inclut la numérisation des procédures 
de justiciabilité et l’utilisation des technologies modernes 
dans la gestion administrative et financière des autorités 

judiciaires et de l’administration centrale, ainsi que la 
gestion des ressources humaines par les différents sys-
tèmes développés dans cette optique. Par ailleurs, il 
convient de noter que lors de sa première journée de visi-
te, M. Tabi avait affirmé que la mise en place d’annexes 
de tribunaux, dans de nombreuses régions du pays, « faci-
litera le droit de recours à la justice et rapprochera la jus-
tice du citoyen, tout en épargnant aux justiciables les 
désagréments des déplacements ». M. Tabi a ajouté que 
l’intensité de l’activité judiciaire, les statistiques enregis-
trées dans les tribunaux et l’aspect géographique ont été 
pris en compte dans la mise en place de ces annexes, 
dotées de tous les moyens permettant une activité judi-
ciaire normale, en attendant l’ouverture de tribunaux à 
part entière. Le ministre a aussi appelé les personnels de 
son secteur à prendre en charge les citoyens comme il se 
doit et à élever leurs performances pour se mettre au dia-
pason de l’évolution du secteur afin de servir au mieux 
l’intérêt général. Sihem Bounabi

RÉINSERTION SOCIALE 
Plus de 62 000 détenus formés en 2024

PLUS DE 62 000 DÉTENUS  ont bénéfi-
cié, cette année, de formations profession-
nelles diplomantes dans différentes spé-
cialités, dont l’agriculture. C’est ce qu’a 
indiqué, Said Zreb, directeur général de 
l’administration pénitentiaire et de réinser-
tion, 
M Zreb a précisé que 12 483 détenus ont 
suivi des formations dans le secteur agri-
cole, avec 18 spécialités, à l’occasion du 
7e Colloque national sur « l’activité agri-
cole en milieu pénitentiaire » à l’Institut 
national de la vulgarisation agricole 
(INVA) qui se clôture aujourd’hui à Alger. 

Cette formation a permis à 4 799 détenus 
de bénéficier d’emplois lors de la saison 
agricole 2023, dont 3 740 détenus 
employés dans des établissements en 
milieu ouvert et 1 059 dans des ateliers 
agricoles jouxtant des établissements péni-
tentiaires. 
Le directeur général de l’administration 
pénitentiaire et de réinsertion, a expliqué 
que l’objectif de l’emploi des détenus dans 
des activités agricoles consistait en leur 
réinsertion sociale. Cela à travers une for-
mation professionnelle adaptée, leur 
offrant ainsi des opportunités d’emploi 

pour acquérir expérience et compétence en 
prévision de leur libération. 
Il a ajouté que cette catégorie bénéficie 
également des dispositions de la législa-
tion du travail et de la protection sociale 
qui s’appliquent aux travailleurs, à savoir 
que les services compétents de l’adminis-
tration pénitentiaire se chargent de verser 
les cotisations variantes entre 2 et 7%, à la 
Caisse nationale des assurances sociales 
des travailleurs salariés (CNAS), pour une 
assurance contre les accidents de travail et 
les maladies professionnelles. 
De même, les services concernés remet-

tent au détenu qui a acquis une compéten-
ce professionnelle à travers son travail, en 
purgeant sa peine, un certificat de travail, 
le jour de sa libération. 
Par ailleurs, le même responsable a révélé 
 que le secteur pénitentiaire dispose de 27 
exploitations agricoles, dont 13 en milieu 
ouvert et 14 ateliers agricoles adjacents 
aux établissements pénitentiaires répartis 
sur le territoire national et qui recourent 
aux techniques de pointe dans l’irrigation, 
le traitement et le suivi technique par des 
spécialistes et des ingénieurs en agrono-
mie. S. B. 

GRAND PRIX ASSIA 
DJEBAR 
Les lauréats connus 
LA 1RE ÉDITION  du Grand Prix Assia 
Djebar du Roman, s’est tenue avant-hier 
soir à Alger. Inâam Bayoud, Hachemi Ker-
rache et Abdelaziz Otmani ont été sacrés 
lauréats pour leurs œuvres respectives en 
langue arabe, amazighe et française. 
Inâam Bayoud a reçu le prix pour son 
roman « Houaria » (Éditions Mim) en 
langue arabe, tandis que Hachemi Kerrache 
a été récompensé pour son œuvre « 1954, 
Talalit n usirem » (Éditions Tira) en langue 
amazighe. Enfin, Abdelaziz Otmani a 
décroché le prix en langue française pour 
son roman « Sîn, La Lune en miettes » 
(Éditions Casbah). 
La ministre de la Culture a mis en avant 
l’importance de ce prix et l’augmentation 
significative des candidatures, soulignant 
ainsi la vitalité continue de la scène cultu-
relle avec l’émergence constante de nou-
veaux talents. Elle a également noté que le 
secteur de l’édition accompagne parfaite-
ment cette dynamique, avec pratiquement 
toutes les maisons d’édition représentées 
par au moins un auteur et son ouvrage. Elle 
a ajouté que « nous avons le devoir de pré-
server la mémoire des icônes de notre cul-
ture, que ce soient les écrivains, les artistes 
ou les grands créateurs. Assia Djebar est un 
exemple remarquable de cet attachement à 
la culture nationale. Tout en préservant les 
valeurs fondamentales de l’Algérie, elle a 
enrichi le monde de la littérature avec des 
œuvres de grande qualité ». 
Créé en 2015, le Prix Assia Djebar du 
Roman récompense chaque année les 
meilleures œuvres romanesques écrites en 
arabe, amazighe et français. Il s’agit d’une 
initiative majeure qui contribue à la promo-
tion de la diversité culturelle et linguistique 
et à la valorisation de la richesse du patri-
moine littéraire national. 
Cette année, le prix a également été l’occa-
sion de rendre hommage aux écrivains 
palestiniens pour leur contribution inesti-
mable à la littérature arabe et leur engage-
ment indéfectible dans la lutte pour la liber-
té et la dignité. 

Meriem Djouder

Onze ans d’attente. 



NATIONALE

LE JEUNE INDÉPENDANT # 7934 DU JEUDI 11 JUILLET 2024

3
EN VISITE À TIZI OUZOU 

Un accueil chaleureux 
réservé à Tebboune 

Le président de la République, Abdelmadjid Tebboune, était, hier, dans la wilaya de Tizi ouzou où un 
accueil chaleureux lui a été réservé à l’occasion de la visite de travail qui l’a mené dans plusieurs 
localités pour inspecter et inaugurer plusieurs projets de développement et procéder à la pose de  

la première pierre pour d’autres. 

P
armi les projets phares qui étaient au 
programme de la visite du Président 
Tebboune, il y a lieu de citer l’inau-

guration officielle du nouveau stade de 
Tizi Ouzou baptisé au nom de la figure de 
la Révolution Hocine Ait Ahmed. Cette 
inauguration était attendue depuis plu-
sieurs mois et le Chef de l’Etat, qui était 
accompagné lors de sa visite par le chef 
d’Etat-major de l’Armée nationale popu-
laire (ANP), le général d’armée Saïd Cha-
negriha, a voulu rendre un hommage 
appuyé au moudjahid et fils de la région 
Aït Ahmed en étant lui-même présent à 
l’ouverture officielle de cette infrastructu-
re sportive. 
Un accueil populaire chaleureux a 
été réservé au président Tebboune par des 
personnalités et des citoyens de Tizi 
Ouzou, à sa visite de travail et d’inspec-
tion dans cette wilaya. Les principales 
artères de la ville ont connu une grande 
affluence de citoyens brandissant l’em-
blème national et des pancartes souhaitant 
la bienvenue au président de la Répu-
blique et saluant l’intérêt qu’il porte au 
développement dans cette wilaya. 
Au niveau du boulevard Said-Amirouche, 
le président de la République a échangé 
avec nombre de citoyens venus de plu-
sieurs communes, qui lui ont fait part de 
leur fierté pour cette visite et de leur sou-
tien total à ses démarches en faveur du 
développement, de l’essor et de la prospé-
rité du pays. Ils se sont également félicités 
des engagements tenus par le président de 
la République, notamment s’agissant de la 
préservation du caractère social de l’Etat 

et de la réalisation d’importants projets 
vitaux dans divers secteurs au service du 
pays et des citoyens. D’ailleurs, ces der-
niers ont accueilli avec une grande joie 
l’autre projet tant attendu à Tizi Ouzou, à 
savoir celui de doter la wilaya d’un 
deuxième Centre hospitalo-universitaire 
(CHU) qui devrait être à la pointe de la 
technologie. Il y a lieu de noter que le 
stade Moudjahid Hocine Aït-Ahmed de 
Boukhalfa est une infrastructure moderne, 
aux normes internationales. Doté de tous 
les équipements nécessaires et réalisé 
selon les normes internationales, le stade 
a une capacité de 50 000 places. A l’entrée 
du stade, des enfants de la wilaya de Tizi 
Ouzou ont réservé un accueil chaleureux 
au président de la République qui, après 
son arrivée, est descendu sur le terrain où 
il a salué d’anciens joueurs de la Jeunesse 
sportive de Kabylie (JSK). 
A cette occasion, le président de la Répu-

blique a écouté un exposé sur le 
stade Hocine-Aït Ahmed, et un autre 
exposé, présenté par le wali de Tizi 
Ouzou, Djillali Doumi, sur les grands pro-
jets et sur les indicateurs de développe-
ment dans la wilaya entre 2020 et 2024. 
Par la suite, le Chef de l’Etat a procédé à 
la pose de la première pierre du deuxième 
CHU de la wilaya, à Oued-Falli, qui sera 
doté d’une capacité de 500 lits. Le troisiè-
me point de la visite présidentielle était 
l’inauguration du musée de wilaya sis à la 
Place de l’Olivier. Après cet acte inaugu-
ral, le président de la République, a ren-
contré, dans l’espace de la Maison de la 
culture Mouloud-Mammeri, la grande 
famille de la société civile. Le président 
Tebboune avait déclaré, dans une de ses 
rencontres avec les médias nationaux, 
qu’il lui tenait à cœur de visiter la wilaya 
de Tizi Ouzou. C’est chose faite. 

De notre bureau, Saïd Tissegouine 

PRÉSIDENTIELLE 
Six organisations nationales 
soutiennent Tebboune 
SIX ORGANISATIONS  nationales ont appe-
lé, hier, le président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, à briguer un deuxiè-
me mandat, afin de poursuivre son program-
me pour réaliser les objectifs de l’Algérie 
nouvelle. 
L’Organisation nationale des moudjahidine 
(ONM), l’Organisation nationale des enfants 
de chouhada (ONEC), l’Organisation natio-
nale des enfants de moudjahidine (ONEM), 
l’Union nationale des femmes algériennes 
(UNFA),l’Union nationale des paysans algé-
riens (UNPA) et l’Union générale des com-
merçants et artisans algériens (UGCAA), ont 
appelé, dans un communiqué conjoint, le 
président de la République à «poursuivre son 
programme 
national ambitieux, au service du pays et par 
fidélité au serment fait aux chouhada». 
Cet appel exprime «leur adhésion aux efforts 
et aux nobles intentions du président de la 
République, et leur reconnaissance de ce 
qu’il a accompli durant son premier mandat, 
dans le but de réaliser les objectifs de l’Al-
gérie nouvelle dans les domaines écono-
mique, social et culturel, outre, le côté relatif 
à la Mémoire nationale», précise le commu-
niqué. 
Par la même occasion, les organisations ont 
souligné «leur engagement à accompagner le 
président de la République, pour réaliser les 
nobles et légitimes ambitions de l’édification 
de l’Algérie nouvelle». 
Pour rappel, plusieurs partis politiques ont 
également appelé le Président Tebboune à 
briguer un second mandat à la magistrature 
suprême. 
Les membres des groupes des parlementaires 
indépendants au sein de l’Assemblée popu-
laire nationale (APN) et du Conseil de la 
nation ont également lancé un appel au pré-
sident de la République, Abdelmadjid Teb-
boune, à se présenter pour un deuxième 
mandat. 
Le ralliement ou la convergence de toutes 
ces mouvances vers un choix unique est un 
argument politique et électoral de poids. Une 
telle force politique sera une base électorale 
solide que le Président Tebboune ne pourrait 
négliger car, avec tous ces soutiens, c’est 
déjà la garantie d’une victoire électorale sans 
bavure. 

S. O. Brahim 

LA REVUE EL DJEÏCH DANS SON DERNIER NUMÉRO 

La jeunesse moteur de l’Algérie  
nouvelle

LES SIGNES  précurseurs de l’ère nouvel-
le sont clairement perceptibles dans divers 
domaines et à tous les niveaux, dont le 
moteur est une jeunesse à laquelle les 
portes ont été grandes ouvertes pour appor-
ter sa contribution à la renaissance natio-
nale souhaitée. C’est ce qu’indique la 
revue El Djeïch dans son numéro de juillet. 
Dans son éditorial, intitulé « Dignes du 
legs des chouhada », la revue note que « si 
seulement les chouhada qui avaient 
déclenché la Révolution avec des fusils de 
chasse pouvaient être ressuscités pour 
constater les immenses progrès réalisés par 
l’Armée nationale populaire (ANP), digne 
héritière de l’Armée de libération nationa-
le ». « S’ils pouvaient revenir et être 
témoins des développements réalisés par 
l’Algérie en quelques années et constater 
combien les signes précurseurs de l’ère 
nouvelle sont clairement perceptibles dans 
divers domaines et à tous les niveaux », 
ajoute la revue. 
Pour l’éditorialiste, « une ère dont le 
moteur est une jeunesse à laquelle les 
portes ont été grandes ouvertes pour appor-
ter sa contribution à la renaissance natio-
nale souhaitée, à travers notamment leurs 
start-up, c’est là un message clair affirmant 

que l’Algérie mise sur sa jeunesse, fière de 
sa patrie et pleinement confiante que, 
grâce à son haut niveau de conscience, sa 
détermination et sa créativité, elle sera en 
mesure de placer le pays au rang des 
nations émergentes ». 
El Djeïch affirme qu’en convoquant le 
souvenir si cher de la célébration du 
62e anniversaire de l’indépendance, « il 
nous incombe à tous, face aux divers défis 
auxquels nous sommes confrontés, de 
déployer davantage d’efforts à tous les 
niveaux et en tous lieux, en gardant à l’es-
prit les sacrifices incommensurables 
consentis par nos illustres aïeux afin que 
l’Algérie vive libre et fière, pour que le 
peuple puisse jouir des bienfaits de l’indé-
pendance et de la souveraineté sur son ter-
ritoire et pour que sa jeunesse continue de 
porter l’Algérie dans son cœur, demeure 
vigilante, désireuse de mettre toutes ses 
connaissances, son savoir-faire et sa créati-
vité au service de la patrie pour bâtir l’Al-
gérie de l’excellence ». 
El Djeïch rappelle que « notre pays a 
recouvré sa pleine et entière souveraineté 
sur l’ensemble de son territoire après une 
grandiose révolution libératrice. Avec la 
même détermination qui animait notre 

peuple dans son combat pour arracher l’in-
dépendance, les enfants de ce peuple 
veillent à la préservation de ce précieux 
legs des chouhada et à porter haut ce flam-
beau inestimable ». 
Dans ce sens, l’édito rappelle la déclara-
tion du président de la République, Abdel-
madjid Tebboune, qui affirme que « l’évo-
cation de notre indépendance nationale 
renforce notre détermination et nous per-
met de mesurer la chance que nous avons 
d’appartenir à un pays de la grandeur et de 
l’importance de l’Algérie. Ce grand pays 
qui a toujours su compter sur ses enfants, 
même dans les pires circonstances, ses 
enfants qui ont toujours répondu présents à 
son appel. Ce pays que nous chérissons et 
auquel nous répondons présents à chaque 
fois qu’il est question d’une échéance sen-
sible et cruciale pour en être dignes ». 
La revue ajoute, en outre, que « ce n’est 
pas un hasard si les cérémonies annuelles 
de sortie de nouvelles promotions des dif-
férentes structures de formation de I’ANP 
coïncident avec la Fête de l’indépendance 
et de la jeunesse, en ce qu’elle constitue 
une occasion pour notre vaillante ANP de 
renouveler, génération après génération, 
l’engagement qu’elle a pris de veiller sur 

l’Algérie et de la défendre, quel qu’en soit 
le prix, comme le proclament avec foi les 
promotions sortantes lors de leur presta-
tion de serment, en jurant loyauté envers 
leur patrie, perpétuant ainsi la tradition de 
nos glorieux chouhada, avec dévouement 
et sincérité ». El Djeïch souligne qu’« à cet 
attachement aux nobles valeurs nationales 
inspirées des principes de l’éternelle Révo-
lution de novembre s’ajoute l’attention 
soutenue portée par le haut commande-
ment de l’ANP à la promotion de la forma-
tion, afin qu’elle soit au diapason des défis 
de l’heure et du développement accéléré 
que connaît le domaine de la technolo-
gie ». En conclusion, l’auteur de l’article 
estime que cela « traduit le niveau élevé 
atteint par nos forces armées sur la voie de 
la modernisation, du développement et de 
la professionnalisation, de la maîtrise des 
systèmes d’armes de haute technologie 
ainsi que dans l’exécution, avec succès et 
mérite, d’exercices tactiques à travers l’en-
semble des régions militaires, prouvant 
ainsi, à chaque fois, que les fils de l’ANP 
sont dignes de porter le flambeau légué par 
leurs aînés et prêts à le défendre en toutes 
circonstances ». 

Hachemi B.

Tebboune lors de sa visite à Tizi Ouzou. 
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4DÉVELOPPEMENT DE 
L’ENTREPRENEURIAT 
Création de nouveaux 
centres à Oran 
LA CRÉATION de centres de 
développement d’entrepreneuriat est 
prévue au niveau de cinq Ecoles 
supérieures d’Oran à la prochaine rentrée 
universitaire, a indiqué, hier, le directeur 
local de l’Agence nationale d’appui et de 
développement de l’entrepreneuriat 
(ANADE), Abdelkader Ghomri. Lors 
d’une journée de sensibilisation au profit 
des étudiants porteurs de projets tenue au 
siège de l’agence de wilaya de l’ANADE, 
M. Ghomri a déclaré que ces centres de 
développement de l’entrepreneuriat seront 
répartis entre l’Ecole supérieure des 
sciences biologiques, l’Ecole supérieure 
d’ingénierie électrique et énergétique, 
l’Ecole nationale polytechnique d’Oran, 
l’Ecole supérieure des sciences 
économiques et l’Ecole nationale 
supérieure des communications et 
technologies de la communication et 
l’information. Ces centres s’ajouteront aux 
trois similaires, opérationnels actuellement 
au niveau des universités d’Oran 1 
«Ahmed Ben Bella», d’Oran 2 «Mohamed 
Ben Ahmed» et de l’Université des 
sciences et technologies Mohamed-
Boudiaf, et dont les missions sont 
d’accompagner les étudiants porteurs de 
projets, les former et les préparer à mettre 
en œuvre les projets sur lesquels ils 
travaillent. Cette journée de sensibilisation 
a enregistré la présence de 25 étudiants 
porteurs de projets ayant suivi une 
formation de trois semaines, au centre de 
développement de l’entrepreneuriat 
relevant de l’université d’Oran 2, sous la 
supervision d’enseignants universitaires et 
de cadres formateurs relevant de 
l’ANADE. Cette rencontre vise à enrichir 
et valoriser le projet entrepreneurial dans 
un premier temps, l’encadrer et le mettre 
en œuvre pour le concrétiser, dans une 
deuxième phase. Cette journée vise 
également à informer les jeunes porteurs 
de projets sur les nouvelles orientations de 
l’agence, expliquer les nouvelles 
procédures, clarifier les conditions et 
exigences de qualification du dossier, 
élaborer le plan d’action avec le type de 
subventions et de privilèges accordés dans 
le cadre de l’accompagnement de ce 
dispositif et détailler le parcours de prise 
en charge des dossiers des étudiants 
porteurs de projets. 

S. N. 
 
BNA  
Inauguration 
d’une nouvelle agence 
à In Guezzam 
UNE NOUVELLE agence de la Banque 
nationale d’Algérie (BNA) a été inaugurée 
hier dans la wilaya d’In Guezzam, à 
l’extrême Sud du pays. L’ouverture de 
l’agence 949 s’inscrit dans le cadre du 
programme visant l’extension du réseau 
de la BNA à travers les différentes régions 
du pays, notamment les nouvelles wilayas, 
a indiqué le directeur régional de la BNA 
(Ouargla), Hassad Hassan lors de la 
cérémonie d’inauguration qui s’est 
déroulée en présence des autorités 
locales.  «Cette nouvelle agence bancaire 
assurera les différents produits bancaires et 
opérations financières, telles que 
l’ouverture de comptes bancaires et autres, 
en tenant compte de la prise en charge des 
préoccupations des citoyens, des 
professionnels et les fonctionnaires de la 
région», a-t-il souligné. 
De son côté, le wali d’In Guezzam, Fayçal 
Amrouche, a déclaré que «l’ouverture de 
cette agence contribuera à 
l’accompagnement et la promotion des 
opportunités de l’investissement dans la 
région, dont notamment l’investissement 
économique dans sa diversité, agricole 
notamment».  

M. B.

A L’OCCASION de la saison 
estivale, Djezzy crée la surprise 
en lançant au bénéfice de ses 
clients la promotion exception-
nelle «Internet X2» leur per-
mettant de doubler les avan-
tages du forfait internet qui leur 
plait et ce pendant 30 jours, a 
indiqué l’opérateur dans un 
communiqué. Ainsi, durant 
toute la période promotionnelle, 
les clients DJEZZY LEGEND 

pourront «jouer, scroller, strea-
mer et partager leurs moments 
de joies en toute liberté sans se 
soucier de leur consommation 
d’internet», estime l’opérateur. 
Les forfaits concernés par la 
promotion sont au nombre de 
trois. Le premier est relatif aux 
forfaits mensuels qui passeront 
à 60 Go, 30 Go et 12 Go au lieu 
de 30 Go, 15 Go et 6 Go 
respectivement. Le second 

concerne les forfaits hebdoma-
daires qui passeront à 10 Go et 
4 Go au lieu de 5 Go et 2 Go. 
Enfin, le troisième a trait aux 
forfaits journaliers qui passe-
ront, quant à eux, à 2Go, 
600Mo et 300 Mo au lieu de 
1Go, 300Mo et 150Mo respec-
tivement. La promotion «Inter-
net X2» s’étend également sur 
la 2ème souscription proposée à 
moitié prix. Pour en bénéficier, 

il suffit de composer *707# ou 
de souscrire via la DJEZZY 
App. Pour plus de détails, 
l’opérateur invite sa clientèle à 
visiter le site web Djezzy, ou 
encore d’appeler le centre d’ap-
pel disponible 24H/24. Le 
cleint peut également se rendre 
dans  les boutiques ou contacter 
l’opérateur via ses canaux digi-
taux. 

S. N.

A L’OCCASION DE LA SAISON ESTIVALE 

Djezzy lance sa super promo Internet X2

UNE CONVENTION de coopération et 
d’échange de données et d’informations a 
été signée entre la cellule de traitement du 
renseignement financier (CTRF), et la 
Direction générale des Douanes (DGD), a 
indiqué, hier, un communiqué du ministère 
des Finances. La convention a été signée 
lundi, en présence du ministre des 
Finances, Laaziz Faid, par le président de 
la CTRF, M. Mohamed Saoudia, et le 
Directeur général des Douanes, le général-
major Abdelhafid Bakhouche, précise la 
même source. «Ce protocole d’accord a 
pour objet de mettre en place un cadre de 
collaboration et d’échanges d’informations 

et de coordination opérationnelle, notam-
ment en matière de formation et d’assistan-
ce mutuelle, afin de promouvoir les 
échanges d’informations, le partage d’ex-
périence et l’entraide entre les deux parties 
dans le domaine de la lutte contre le blan-
chiment d’argent, le financement du terro-
risme et le financement de la prolifération 
des armes de destruction massive, pour une 
meilleure synergie et complémentarité’’, 
est-il souligné. Dans les détails, la même 
source relève que cet accord permettra ‘’un 
échange rapide d’informations entre la 
CTRF et la DGD en mettant en place des 
mécanismes efficaces permettant un accès 

direct aux informations et données perti-
nentes en leur possession, l’élaboration 
conjointe d’indicateurs de risque en matiè-
re de fraude douanière et de blanchiment 
d’argent fondés sur des activités commer-
ciales (BCAC) pour le secteur des services 
bancaires et financiers et mettre en place 
des modules de formation et de sensibilisa-
tion conjointes et partagées’’. 
L’accord vise également à ‘’se conformer 
aux normes internationales telles que défi-
nies par le Groupe d’action financière du 
Moyen orient et de l’Afrique du nord 
(GAFIMOAN)’’, conclut la même source. 

Hamid B.

FINANCES  

Convention de coopération entre 
la CTRF et la DGD 

C’est ce qu’a révélé le 
directeur général 
(DG) de la NESDA, 

Bilal Achacha, qui a affirmé 
que ce taux est appréciable et 
se rapproche de celui de l’Italie 
(30 % du PIB), une référence 
en matière de développement 
de petites entreprises.  
Affirmant que les microentre-
prises sont des piliers essentiels 
de la croissance économique et 
de la création d’emplois dans le 
pays, il a mis en avant la prédo-
minance des microentreprises 
en Algérie. «97 % des petites et 
moyennes entreprises (PME) 
algériennes emploient moins de 
10 personnes. Un chiffre com-
parable à la moyenne des pays 
du Bassin méditerranéen, 
notamment le Portugal et l’Ita-
lie», a-t-il précisé, lors de son 
passage à la Radio nationale. 
Dans ce sens, M. Achacha a 
annoncé le lancement d’une 
plate-forme numérique pour les 
porteurs de projets répondant 
aux critères d’éligibilité, et ce 
afin de leur permettre de s’ins-
crire et de bénéficier des avan-
tages offerts par l’agence. Les 
bénéficiaires doivent être âgés 
de moins de 55 ans et avoir 
suivi une formation dans l’un 
des 102 centres de l’agence, 

répartis sur l’ensemble du terri-
toire national, a-t-il expliqué. 
A ce propos, il a fait savoir que 
l’étude des dossiers débutera 
une fois que le processus d’ins-
cription sur la plate-forme sera 
terminé, affirmant que 1 777 
projets sont actuellement en 
cours d’étude pour bénéficier 
d’un accompagnement finan-
cier de la part de l’agence, et ce 
au profit des porteurs de pro-
jets.  
«L’objectif est de créer de la 
valeur ajoutée dans divers sec-
teurs économiques clés, tels 
que les services, l’industrie, 

l’agriculture et le commerce», 
a-t-il expliqué. Par ailleurs, des 
efforts considérables sont 
déployés pour renforcer la ges-
tion et l’accompagnement des 
projets, en tirant les leçons des 
lacunes du passé et en diversi-
fiant les approches d’accompa-
gnement, selon le DG de la 
NESDA, qui a souligné que 
l’agence s’engage à réduire la 
durée de l’accompagnement, 
qui peut s’étendre jusqu’à six 
mois dans certains pays. 
En outre, des solutions 
concrètes sont en cours d’éla-
boration pour remédier au 

problème de l’accès au foncier 
industriel, un obstacle souvent 
rencontré par les porteurs de 
projets. De plus, l’accent a été 
mis par le DG sur l’étude 
approfondie de la faisabilité 
des projets, avec l’élaboration 
d’un plan d’affaires détaillé, 
accompagné d’une fiche d’éva-
luation rigoureuse. L’engage-
ment ferme du gouvernement à 
soutenir le développement des 
microentreprises a été, en 
outre, réaffirmé par ce respon-
sable. 
Il convient de rappeler que la 
NESDA avait financé près de 9 
900 projets en 2023, selon le 
ministre de l’Economie de la 
connaissance, des Start-up et 
des Microentreprises, Yacine 
El-Mahdi Oualid, qui avait 
souligné que la nouvelle straté-
gie de l’agence repose sur 
l’examen des dossiers d’une 
manière «strictement écono-
mique» et non administrative, 
afin de passer d’une culture de 
quantité à une culture de quali-
té, et ce en investissant dans de 
véritables entrepreneurs, 
notamment à travers l’adoption 
d’une grille de notation permet-
tant de financer les projets de 
manière objective. 

Rim Boukhari

L’UN DES PILIERS DE L’ÉCONOMIE NATIONALE 

10 000 nouvelles microentreprises 
prévues en 2024 

Créer 10 000 nouvelles microentreprises d’ici à la fin de 2024 est l’objectif fixé par l’Agence nationale 
d’appui et de développement de l’entrepreneuriat NESDA, compte tenu de la contribution 
de ces microentreprises au PIB du pays, estimé à 25 %. Ces entreprises devraient générer 

30 000 emplois. 

La NESDA affiche 
ses ambitions. 
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FACE aux risques sanitaires de la saison 
estivale, souvent synonyme de recrudes-
cence de pathologies liées à la chaleur et 
aux grands regroupements, l’Institut natio-
nal de la santé publique (INSP) a pris les 
devants en organisant une rencontre régio-
nale dédiée à la prévention des risques 
sanitaires.  
D’une durée de deux jours, cette ren-
contre, qui s’est clôturée hier à Sétif, a 
réuni une centaine d’intervenants spécia-
listes de la santé publique issus de douze 
wilayas de l’est du pays, tous mobilisés 
pour l’application de la stratégie commune 
de lutte contre les dangers sanitaires qui 
guettent la population durant cette période 
sensible. A cette occasion, le Pr Abderra-
zak Bouamra, directeur général de l’INSP, 
a appelé au «renforcement des mesures 
préventives des risques sanitaires liés à 
l’été, dont les intoxications alimentaires, 
les maladies à transmission hydrique pou-
vant prendre une dimension épidémique, 
les zoonoses et les noyades». 
Il a également mis l’accent sur d’autres 
maladies qui pourraient être liées à cette 
période estivale telle que les maladies der-
matologiques, mettant en exergue d’autres 
facteurs de risque tels que les regroupe-
ments familiaux qui génèrent également 

des conditions favorables au développe-
ment de ces pathologies particulières à la 
saison estivale. Le Pr Abderrazak Bouam-
ra a relevé que «tous ces problèmes sani-
taires sont liés à l’hygiène de milieu et 
pèsent lourdement sur l’Etat. Que cela soit 
à cause de la morbidité que ces maladies 
entraînent mais aussi du coût élevé 
qu’elles génèrent et qui grèvent le budget 
des services de santé». De son côté, le Dr 
Amel Boughoufala, responsable de la sur-
veillance des maladies contagieuses à 
l’INSP, a insisté sur l’importance de l’hy-
giène dans le processus d’acheminement 
des aliments et de l’eau jusqu’au consom-
mateur, notamment pour les restaurants 
universitaires, les cantines scolaires et lors 
des fêtes. L’intervenante a relevé l’impor-
tance de l’hygiène dans la prévention des 
risques sanitaires de l’été, dont le nombre 
a atteint en 2023 plus de 11 000 cas d’in-
toxications collectives et individuelles. 
Organisée en collaboration avec le minis-
tère de l’Intérieur, des Collectivités locales 
et de l’Aménagement du territoire, le 
ministère du Commerce et de la Promotion 
des exportations, la Direction régionale de 
la Protection civile et le Croissant- 
Rouge algérien (CRA), cette rencontre 
a été marquée par une quinzaine de  

communications, données par des experts 
de l’INSP ainsi que les ministères de l’In-
térieur et du Commerce. Elles ont notam-
ment porté sur les risques sanitaires, les 
méthodes de traitement des intoxications 
alimentaires, les accidents de la route et les 
noyades. En outre, un atelier de formation 
des participants à la prévention et aux 
réactions à avoir face aux divers risques de 
la saison estivale a été encadré par la direc-
tion locale de la Protection civile. 
Dans le cadre de la campagne de préven-
tion des risques sanitaires, lancée dès la fin 
de juin, le ministère de la Santé a insisté 
sur l’importance de respecter les règles 
d’hygiène élémentaires pour prévenir les 
intoxications alimentaires. Il a précisé que 
ces règles simples mais efficaces contri-
buent à sauver des vies et protéger les 
citoyens des risques de complications dues 
aux intoxications.Parmi les mesures pré-
conisées, la plus basique étant le lavage 
régulier des mains avec du savon et de 
l’eau, surtout avant et après la préparation 
des repas, après être allé aux toilettes et 
après avoir été en contact avec des ani-
maux. Il a également été préconisé le net-
toyage minutieux des fruits et légumes 
avant de les consommer et la cuisson des 
viandes à une température interne suffi-

sante pour éliminer les bactéries patho-
gènes. Le ministère de la Santé a égale-
ment insisté sur l’importance du respect de 
la chaîne de froid, avec la conservation des 
aliments à une température minimum de 
4° C. Concernant la congélation des ali-
ments, la directive du ministère insiste sur 
le fait de ne jamais décongeler les viandes 
à température ambiante mais de les mettre 
dans le réfrigérateur. 
En plus de ces mesures de prévention indi-
viduelle, les différents acteurs impliqués 
dans la prévention des risques sanitaires 
ont également mis en place un certain 
nombre de dispositifs pour faire face aux 
risques durant la saison estivale. Ces 
mesures incluent notamment le renforce-
ment des contrôles sanitaires dans les res-
taurants, les cantines scolaires, les espaces 
de restauration, les plages et les piscines, 
ainsi que le déploiement d’équipes d’ins-
pection chargées de veiller au respect des 
normes d’hygiène et de salubrité dans les 
établissements concernés. Le ministère de 
la Santé a également mis en état d’alerte 
maximale des structures de santé, avec un 
aménagement particulier des services 
d’urgences médicales, notamment au 
niveau des wilayas côtières.    

Sihem Bounabi 

SAISON ESTIVALE 

Comment prévenir les risques sanitaires

Pour le colonel Achour, la 
lutte contre les incendies 
de forêt se prépare. «La 

Direction générale de la Protec-
tion civile a décidé, désormais, 
de faire dans l’anticipation des 
événements, en dégageant des 
moyens importants lui permet-
tant de mieux se préparer et s’ar-
mer face à cette menace», a-t-il 
indiqué, hier, sur la Radio natio-
nale, affirmant qu’à chaque fois 
qu’on anticipe, qu’on met les 
moyens et qu’on sensibilise, on 
enregistre moins de départs de 
feux. 
Le colonel Achour a assuré, dans 
ce sens, que tous les moyens 
humains et matériels sont mobili-
sés pour assurer une saison esti-
vale hautement sécurisée et une 
réponse optimale aux feux de 
forêt, notamment par des moyens 
aériens, et ce dans le cadre du 
dispositif anti-incendie déjà opé-
rationnel depuis le mois de mai. 
 «La DGPC a décidé de mobiliser 

pour l’année 2024, dans le cadre 
de la lutte contre les incendies de 
forêt, de récolte et de palmeraie, 
505 unités, en sus de 105 
colonnes mobiles spécialisées 
dans la lutte contre ce phénomè-
ne. Ces dernières ont été outillées 
en matière de qualification par 
des professionnels spécialement 
formés dans les feux de forêt et 
équipés avec des moyens adé-
quats», a-t-il fait savoir. 
Le dispositif de la Protection 
civile est marqué également par 
le déploiement de cinq détache-
ments de renfort d’intervention 
de lutte contre les feux de forêt 
(DRIFF), soit des groupements 
régionaux d’intervention très 
efficaces. Ces DRIFF sont répar-
tis au niveau de plusieurs 
wilayas, à l’instar de Taref, 
Blida, Chlef et Sidi Bel-Abbès. 
En plus de tous ces moyens enga-
gés dans la lutte contre les feux 
de forêt, le colonel Achour a fait 
savoir qu’il est question aussi 

d’engager les voies aériennes. 
«Cette année, nous avons affrété 
12 avions bombardiers d’eau de 
taille moyenne, par rapport à 
l’année dernière où seulement 6 
avions ont été mis à disposition. 
C’est un acquis important qui 
s’inscrit dans la politique natio-
nale de renforcement des capaci-
tés d’intervention et de lutte 
contre les incendies», a-t-il assu-
ré, ajoutant que cela va contri-
buer à renforcer les interventions 
et permettra rapidité et efficacité  
La lutte contre les feux de forêt, a 
précisé l’intervenant, implique 
aussi les walis pour la création de 
points d’eau, de repères opéra-
tionnels et pour réduire le 
temps de réponse en cas de 
départ de feux. 
Le colonel Achour a fait savoir 
que pour l’utilisation de l’en-
semble de ces moyens, il faut 
avoir une technicité et une intelli-
gence opérationnelle pour être 
efficace en matière de lutte 

contre les feux de forêt. 
Outre la mobilisation des moyens 
matériels et humains sur le ter-
rain, la prévention demeure, 
selon lui, le rempart le plus effi-
cace contre cette grande menace 
qui accompagne, malheureuse-
ment, la saison estivale depuis 
quelques années. Il a fait savoir, 
dans ce sens, qu’un travail énor-
me a été fait en coordination avec 
d’autres organismes, à l’instar de 
la Gendarmerie nationale et des 
services de la Direction générale 
des forêts, soulignant que la Pro-
tection civile n’est qu’un maillon 
de la chaîne intervenant dans la 
lutte contre les feux de forêt. 
De nombreuses campagnes de 
sensibilisation et d’information 
sur les risques des feux de forêt, 
de récolte et de palmeraie ont été 
organisées, a-t-il dit, dans beau-
coup de wilayas. 
Dans ce cadre, les services de la 
Protection civile ont procédé à 
l’accompagnement des fellahs 

lors des opérations de moisson-
battage, et ce pour diminuer les 
dégâts. «Les fellahs sont sensibi-
lisés sur les techniques qu’ils 
peuvent eux-mêmes engager 
pour éviter des naissances d’in-
cendies», a-t-il ajouté, soulignant 
que le même dispositif opération-
nel est mis en place au niveau des 
palmeraies, dans les régions du 
sud du pays, et il a commencé à 
être fonctionnel à partir du mois 
de mai. 
Le colonel Achour a tenu à rap-
peler que les instructions du pré-
sident de la République étaient 
claires à travers, notamment, la 
préparation des moyens et la 
mise en place des dispositifs juri-
diques nécessaires pour pouvoir 
éviter ce genre de situation. «Ces 
directives ont été appliquées par 
tous les intervenants dans la lutte 
contre les feux de forêt et cela a 
donné des résultats», a-t-il ajou-
té. 

Lynda Louifi 

FEUX DE FORÊT 

La Protection civile mise sur l’anticipation
Chaque année, l’Algérie se 

retrouve confrontée aux feux de 
forêt. Les risques liés à ce 

phénomène augmentent avec la 
hausse des températures. Le 

colonel Farouk Achour, directeur 
de l’information et des 

statistiques à la Protection 
civile, a assuré que cette année 

encore, des mesures 
anticipatives et préventives 

visant à éviter au pays de 
revivre le cauchemar des feux 

de forêt de l’été 2021 et à 
préserver les vies et les biens 

ont été prises.
Sur le qui-vive. 
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GUERRE GÉNOCIDAIRE À GAZA 

Le deuil perdure face aux attaques 
meurtrières 

Le deuil ne veut plus quitter la bande de Gaza. Une énième attaque meurtrière de l'armée d’occupation sioniste a secoué l’enclave 
palestinienne. Avant-hier soir, au moins 29 civils palestiniens ont été tués dans une frappe aérienne qui a visé l'école Al-Awda à Abasan, 

à l'est de Khan Younès, au sud de Gaza. Selon les sources médicales, cette attaque a également fait des dizaines de blessés.

Depuis le début du mois d’octobre 
dernier, les forces d'occupation 
israéliennes, qui mènent une agres-

sion sans précédent dans la bande de Gaza, 
a commis des centaines de massacres fai-
sant de nombreuses victimes civiles. 
Samedi dernier, une autre frappe sur une 
école de l'UNRWA avait déjà fait 16 morts 
et 50 blessés. 
Le Hamas, principal mouvement de résis-
tance palestinien, a dénoncé un "massacre 
terrible" et "la continuation du crime de 
génocide" que l'armée israélienne mène 
contre le peuple palestinien depuis mainte-
nant près de dix mois. 
Cette nouvelle tragédie intervient alors 
que la situation humanitaire dans la bande 
de Gaza est déjà extrêmement préoccu-
pante. Lundi, dernier, l'UNRWA a annon-
cé que près de 300 000 élèves dans la 
bande de Gaza n'étaient plus scolarisés 
depuis 9 mois en raison des violences. Les 
infrastructures civiles, déjà fragilisées par 
le blocus israélien, sont de plus en plus 
endommagées, aggravant les conditions 
de vie déjà très difficiles pour la popula-
tion. 
Selon le commissaire général de l'Office 
de secours et de travaux des Nations unies 
pour les réfugiés de Palestine (UNRWA), 
Philippe Lazzarini, l'entité sioniste a bom-
bardé les deux tiers des écoles de l'agence 
depuis le début de son agression contre la 
bande de Gaza, le 7 octobre 2023. 
 
DEUX TIERS DES ÉCOLES DE  
L’UNRWA BOMBARDÉS 
"Depuis le début de l'agression sioniste, 
les deux tiers des écoles de l'UNRWA à 
Gaza ont été frappées par l'armée sioniste, 
certaines ont été bombardées et beaucoup 
gravement endommagées", a écrit M.Laz-
zarini, dans un message sur la plateforme 
X, faisant remarquer que "quatre écoles 
ont été frappées au cours des quatre der-
niers jours". 
Le chef de l'UNRWA a souligné, à ce pro-
pos, que "les écoles à Gaza sont passées de 
lieux sûrs d'éducation et d'espoir pour les 

enfants à des refuges surpeuplés et finis-
sent souvent par devenir des lieux de mort 
et de misère". 
Et de déplorer que "neuf mois plus tard 
(après le début de l'agression sioniste), 
sous nos yeux, les tueries, la destruction et 
le désespoir incessants et sans fin se pour-
suivent". 
Avant d'alerter : "Gaza n'est pas un endroit 
pour les enfants", affirmant que "le mépris 
flagrant du droit international humanitaire 
ne peut pas devenir la nouvelle norme". 
Il a appelé, enfin, à un "cessez-le-feu 
immédiat avant de perdre ce qui reste de 
l'humanité commune". 
De son c ôté, le Croissant-Rouge palesti-
nien a déclaré hier que ses équipes des 
salles d'opérations recevaient des dizaines 
d'appels de détresse humanitaire en prove-
nance de la ville de Gaza, sans que ses 
ambulances ne puissent les atteindre, en 
raison de l'intensité des bombardements de 
l'armée d'occupation sionistes. 
 
LE CROISSANT-ROUGE PALESTINIEN 
‘’ HORS SERVICE’’ 
Cité par l'agence de presse Wafa, le Crois-
sant-Rouge a affirmé que les rapports de 
terrain du gouvernorat de Gaza affirment 
tous que les conditions de vie de la popu-
lation sont extrêmement tragiques et les 
forces d'occupation continuent de cibler 
les zones résidentielles et de s'efforcer de 
déplacer les citoyens de leurs lieux de rési-
dence et des centres d'hébergement. 
Il a dénoncé, à cet égard, le bombardement 
avant-hier soir par l'armée d'occupation 
d'une école abritant des personnes dépla-
cées dans la ville de Khan Younès, au sud 
de la bande de Gaza, faisant au moins 29 
martyrs et plus de 53 blessés, dont des cas 
graves et critiques. 
Pour rappel, le Croissant-Rouge palesti-
nien avait annoncé le même jour que tous 
ses centres médicaux à Gaza étaient hors 
service en raison des ordres d'évacuation 
émanant des forces d'occupation sionistes 
dans de nombreux quartiers de la ville. 
Dans un communiqué, il avait indiqué que 

"tous ses centres médicaux et cliniques 
d'urgence dans le gouvernorat de Gaza 
étaient hors service, en raison des évacua-
tions forcées imposées par l'occupant dans 
diverses zones du gouvernorat (de Gaza) 
où se trouvent ces centres médicaux et cli-
niques". 
 
LES PALESTINIENS N'ONT PLUS 
AUCUN AUTRE ENDROIT VERS 
LEQUEL SE TOURNER 
Par ailleurs, et en dépit de tous ces mas-
sacres, l’armée d’occupation a émis avant-
hier de nouveaux ordres d’évacuation pour 
les habitants de la ville de Gaza.  Le Haut-
Commissariat des Nations Unies aux 
droits de l’homme a exprimé, hier, sa 
consternation face à l’émission de nou-
veaux ordres d’évacuation, soulignant que 
les Palestiniens n'ont plus aucun autre 
endroit vers lequel se tourner. 
L'organe onusien a indiqué que les forces 
sionistes "ont donné l'ordre aux civils des 
zones centrales de la ville de Gaza, y com-
pris les zones d'Al-Tuffah et d'Al-Daraj, 
d'évacuer immédiatement la zone située à 
l'ouest de la ville", tout en affirmant que 
les forces sionistes "ont intensifié leurs 
frappes au sud et à l'ouest de la ville de 
Gaza, ciblant les mêmes zones vers les-
quelles elles avaient ordonné aux habitants 
de se déplacer". 
Le Haut-Commissariat a exprimé à plu-
sieurs reprises ses inquiétudes concernant 
les ordres d'évacuation émis par les forces 
sionistes, affirmant que "ces ordres prêtent 
souvent à confusion car les gens se sont 
déplacés vers des zones où se déroulent 
des opérations militaires". 
Pour sa part, L'Organisation mondiale de 
la Santé (OMS) a tiré la sonnette d'alarme 
sur une aggravation de la crise sanitaire 
dans la bande de Gaza, suite à de nou-
veaux ordres d'évacuation de la ville éma-
nant des forces d'occupation sionistes, ont 
rapporté des médias. 
Dr Tedros Adhanom Ghebreyesus, direc-
teur général de l'OMS, a souligné la gravi-
té de l'impact de ces ordres sur les services 

sanitaires, déjà limités dans la région. 
"Il n'y a vraiment aucun endroit sûr à 
Gaza", a-t-il déclaré, dans un communi-
qué, ajoutant que "les dernières informa-
tions relatives aux ordres d'évacuation de 
la ville de Gaza vont encore entraver les 
prestations de soins vitaux, déjà très limi-
tées".  
L'OMS a signalé que des hôpitaux clés 
sont hors service. Les patients de ces hôpi-
taux se sont vus contraints d'évacuer 
d'eux-mêmes les lieux, ont reçu une auto-
risation de sortie anticipée ou ont été 
transférés vers d'autres établissements de 
soins. 
Les hôpitaux Kamal Adwan et Indonésien, 
qui prennent désormais en charge ces 
patients, sont confrontés à de graves pénu-
ries de carburant, de lits et de matériel 
médical de traumatologie. 
L'hôpital indonésien fonctionne actuelle-
ment au triple de sa capacité, luttant pour 
faire face à l'afflux de patients. 
L'hôpital Al-Helou, situé dans les blocs 
touchés par l'ordre d'évacuation, continue 
de fonctionner, mais partiellement. 
Quant aux hôpitaux As-Sahaba et Al-
Shifa, situés à proximité des zones d'éva-
cuation, ils restent fonctionnels pour l'ins-
tant, bien que leur statut soit précaire en 
raison de leur proximité avec les zones de 
conflit. 
En outre, six antennes médicales et deux 
centres de premiers soins se trouvent dans 
les zones d'évacuation, ce qui met encore 
plus à rude épreuve l'infrastructure médi-
cale du territoire palestinien assiégé. 
Dr Ghebreyesus a mis en garde contre le 
fait que ces installations médicales essen-
tielles pourraient rapidement devenir 
inutilisables, en raison de l'agression sio-
niste ou des obstacles à l'accès. 
L'OMS a appelé à un cessez-le-feu afin 
que l'aide médicale puisse atteindre les 
personnes qui en ont cruellement besoin et 
que les blessés puissent recevoir les soins 
appropriés. 

 
R. I. 
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AIDE MILITAIRE OCCIDENTALE À L’UKRAINE  

Zelensky plaide pour des armes plus puissantes 
Alors que son pays essuie des défaites militaires successives perd des positions stratégiques, le président ukrainien Volodymyr Zelensky 
a déploré avant-hier depuis Washington l'insuffisance des promesses d'armes de la part des Occidentaux. Malgré les récentes annonces 

de nouveaux systèmes de défense antiaérienne Patriot, Zelensky reste insatisfait, affirmant que ces livraisons d'armements ne sont 
toujours pas à la hauteur des besoins de son pays.

Au cours de son allocution au Ronald 
Reagan Institute, Zelensky a réitéré 
son message récurrent : "Ce n'est 

pas assez, ce n'est jamais assez". Bien que 
saluant les efforts de ses alliés, il a souli-
gné que les cinq systèmes Patriot annon-
cés lors du sommet de l'OTAN ne suffiront 
pas à combler les lacunes de l'Ukraine sur 
le plan militaire. 
Cette critique intervient alors que les 
États-Unis, l'Allemagne, la Roumanie, les 
Pays-Bas et l'Italie ont promis de fournir 
des systèmes de défense antiaérienne à 
l'Ukraine, dans le cadre de l'aide militaire 
occidentale. Zelensky a reconnu que ces 
nouvelles livraisons "aideront beaucoup", 
mais estime qu'elles restent insuffisantes 
face à l'ampleur des besoins du pays. 
Au-delà de la quantité, c'est également la 
qualité des armements qui préoccupe le 
président ukrainien. Selon lui, les équipe-
ments fournis jusqu'à présent ne sont pas à 
la hauteur des défis auxquels l'Ukraine est 
confrontée sur le terrain. Ce manque de 
moyens militaires adaptés semble fragili-
ser davantage la position de l'Ukraine face 
à l'invasion russe. Même tonalité concer-
nant les livraisons de chars Abrams. 
Annoncés dans la foulée des AMX-10 RC 
français et des Leopard 2 allemands, ces 

blindés ont constitué l’une des premières 
«lignes rouges» franchies par les Occiden-
taux en Ukraine, accroissant sensiblement 
les tensions entre Moscou et les capitales 
occidentales venant en aide à Kiev. 
 «Je ne suis pas sûr que ce nombre de chars 
puisse changer la situation sur le champ de 
bataille», a déclaré à leur égard Volodymyr 
Zelensky. Ces blindés occidentaux 
devaient en effet mener la percée ukrai-
nienne lors de la contre-offensive de l'été 
2023, qui s'est finalement brisée en 
quelques jours sur les lignes de défense 
russes.  
Les blindés Abrams n'y ont d'ailleurs 
même pas participé : 31 exemplaires du 
modèle M1 avaient été promis en janvier 
2023 par Joe Biden. Néanmoins, les États-
Unis n’ont pas envoyé les plus récentes 
versions du M1, craignant que les techno-
logies qui les équipent tombent aux mains 
des Russes.  
Il a fallu attendre de longs mois avant de 
les voir signalés sur le front.  
Depuis leur apparition, l’armée russe a 
annoncé la destruction de plusieurs exem-
plaires de ce blindé américain qui n'aura 
finalement pas été un «game changer». 
L'un d'entre eux a été exposé en mai, en 
trophée, à Moscou.  

KIEV ATTEND TOUJOURS SES F-16 
«Nous avons une décision autour de 10, 
20. Même si nous en avons 50, ce n'est 
rien», a lancé Volodymyr Zelensky, avant 
de poursuivre : «Ils [les Russes] en ont 
300, nous en avons besoin – parce que 
nous défendons – de 128.»  
Promis à l’Ukraine au printemps 2023, à 
notre connaissance aucun F-16 ne s’est 
pour l’heure posé sur le sol ukrainien, 
notamment suite à des retards pris dans la 

formation des pilotes et techniciens ukrai-
niens.   
Des délais qui exaspèrent à Kiev où cer-
tains députés ont même accusé Washing-
ton de sciemment retarder ces formations 
afin de ménager Moscou. «Nous attendons 
toujours, comme ma mère m'attendait 
après l'école et que je trouvais toujours 
une raison pour venir plus tard», a tancé 
Volodymyr Zelensky.  

R.I. 

CRISE AU SOUDAN  

Vers la reprise du "processus de Djeddah" 
LE PRÉSIDENT du Conseil de souveraineté soudanais, 
Abdel Fattah Al-Burhan, s'est entretenu lundi avec le vice-
ministre saoudien des Affaires étrangères, Walid El Khe-
reiji, de la reprise du "processus de Djeddah" pour mettre 
fin à la guerre entre l'armée et les Forces de soutien rapi-
de (FSR).  " Al-Burhan a rencontré El Khereiji, qui est 
arrivé dans la ville de Port-Soudan, à l'est du pays, pour 
une visite officielle", a indiqué le Conseil de souveraineté 
soudanais dans un communiqué.  
La même source a ajouté qu'"Al-Burhan a souligné la 
volonté du Soudan d'assurer le succès du processus de 
Jeddah en tant que base de travail, en insistant sur la 
nécessité de mettre en œuvre ce qui a été convenu en mai 
2023".  "La réunion avait également porté sur l'importan-
ce d'élargir le cercle des facilitateurs (médiateurs) dans les 
négociations de Jeddah", ajoute-on de même source, fai-
sant remarquer que "le président du Conseil de souverai-
neté avait exprimé ses réserves quant à la présence de 
toute partie soutenant la milice rebelle (Forces de soutien 
rapide)". 
Depuis le 6 mai 2023, Riyad et Washington parrainent des 
pourparlers entre l'armée soudanaise et les FSR, qui ont 

abouti le 11 du même mois à un premier accord à Djed-
dah, en Arabie Saoudite, entre les deux parties qui se sont 
engagées à protéger les civils et à annoncer plus d'une 
trêve, au cours desquelles des violations et des accusa-
tions ont été échangées entre les deux parties, ce qui a 
incité les deux médiateurs à suspendre les négociations. 
Il convient de rappeler que des délégations de divers par-
tis politiques et groupes de la société civile soudanais se 
sont réunies vendredi dernier dans la capitale égyptienne, 
le Caire, pour trouver une solution politique à la crise. 
Cette conférence, qui a également vu la participation de 
représentants d'organisations régionales et internationales, 
a été organisée dans le but de trouver une issue à la situa-
tion délicate que traverse actuellement le pays. 
Selon le ministre égyptien des Affaires étrangères, de 
l'Emigration et des Expatriés, Badr Abdelatty, toute véri-
table solution politique à la crise soudanaise doit être fon-
dée sur une vision purement soudanaise, émanant des 
Soudanais eux-mêmes.  
Il a souligné que l'inclusion de toutes les parties au Sou-
dan dans le processus de recherche de la paix est essen-
tielle, conformément aux principes de respect de la sou-

veraineté, de l'unité et de l'intégrité territoriale du pays, 
ainsi qu'aux règles de non-ingérence dans ses affaires inté-
rieures. 
La conférence du Caire s'inscrit dans le cadre de ces 
efforts, menés en coopération avec les partenaires régio-
naux et internationaux, notamment les Nations Unies, 
l'Union africaine et la Ligue arabe. 
La situation politique au Soudan est complexe et multifa-
cette, avec des tensions entre différents groupes politiques 
et sociaux. La recherche d'une solution durable nécessite 
une approche inclusive, prenant en compte les diverses 
perspectives et aspirations des Soudanais.  
Depuis le 15 avril 2023, le Soudan est le théâtre de com-
bats entre les forces armées dirigées par Abdel Fattah al-
Burhan et les Forces de soutien rapide (FSR) dirigées par 
Muhammad Hamdan Dagalo (Hemedti).  
Le Soudan a enregistré près de dix millions de personnes 
déplacées à l'intérieur et à l'extérieur du pays depuis le 
début des combats, selon les statistiques des Nations 
unies. Les infrastructures du pays ont été en grande partie 
détruites et la population est menacée de famine. 

R.I. 

LE RWANDA a prévenu hier que l'accord controversé sur 
les migrants conclu avec le Royaume-Uni, mais abandon-
né par le nouveau gouvernement britannique, ne prévoyait 
pas la restitution des fonds déjà versés par Londres. 
"L'accord que nous avons signé ne stipulait pas que nous 
devrions rendre l'argent", a expliqué le porte-parole 
adjoint du gouvernement rwandais Alain Mukuralinda, à 
la télévision d'Etat. 
Samedi, deux jours après l'écrasante victoire de son parti 
aux législatives, le nouveau Premier ministre britannique, 
Keir Starmer, a annoncé l'abandon du plan visant à expul-
ser vers le pays d'Afrique de l'Est des demandeurs d'asile 
et migrants arrivés illégalement au Royaume-Uni. 
Le dirigeant travailliste a affirmé que le projet, élaboré par 
le précédent gouvernement conservateur, était "mort et 

enterré". Or Londres a déjà versé 240 millions de livres 
sterling (280 millions d'euros) à Kigali dans le cadre de ce 
plan depuis que l'ex-Premier ministre Boris Johnson l'a 
annoncé en avril 2022. 
La Cour suprême du Royaume-Uni avait statué en 
novembre dernier que ce projet de loi, visé par une série 
de contestations devant la justice, était illégal au regard du 
droit international. 
Mais en avril, le Parlement britannique l'a approuvé après 
une interminable bataille entre la chambre haute, réticen-
te face à ce texte controversé, et la chambre basse. 
Plusieurs appels s'étaient multipliés pour exhorter le 
Royaume-Uni à renoncer à ce projet. 
"Que ce soit clair, le remboursement de l'argent n'a jamais 
fait partie de l'accord", a insisté Alain Mukuralinda. 

Il a rappelé que le Royaume-Uni avait contacté le Rwan-
da et lui avait demandé un partenariat, qui avait fait l'ob-
jet de "discussions approfondies". 
"L'accord a été soumis aux tribunaux et a même été amen-
dé après les résultats des tribunaux", a-t-il déclaré. 
"Il a été soumis au Parlement et est finalement devenu un 
traité entre les deux pays. Un traité prévoit une clause de 
sortie". 
Le parti travailliste britannique avait affirmé avant les 
élections du 4 juillet qu'il abandonnerait ce programme, 
conçu, selon l'ancien gouvernement conservateur, pour 
dissuader les nombreux migrants qui tentent de traverser 
la Manche pour se rendre au Royaume-Uni à bord de 
bateaux en provenance notamment du nord de la France. 

R.I. 

ACCORD MIGRATOIRE ENTRE LE RWANDA ET LE ROYAUME-UNI 

Kigali ne restituera pas les fonds déjà versés par Londres
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POSTES-FRONTIÈRES À EL TARF  

Formation sur les techniques 
d’accueil  

Des journées d’information consacrées aux techniques d’accueil et de réception des voyageurs dans 
les postes frontières d’Oum Teboul et d’El Ayoune (El Tarf), ont été ouvertes, mardi, au siège de la 

wilaya, en présence d’une centaine de participants.

Intervenant lors de l’ouverture de cette 
manifestation, Madjda Zenadi, directri-
ce du tourisme et de l’artisanat de la 

wilaya d’El Tarf, structure initiatrice de la 
rencontre en coordination avec les services 
de la wilaya, a indiqué que les organisa-
teurs de ces deux journées ambitionnent de 
« valoriser les connaissances acquises par 
les encadreurs des deux postes frontaliers 
et améliorer la réception des voyageurs 
tout en illustrant les efforts déployés à cet 
égard ». 
L’enjeu, a-t-elle ajouté, est de créer, au 
niveau des postes frontaliers, un climat de 
confiance et de la fluidité aux opérations de 
transit, en travaillant dans un esprit d’équi-
pe ». 
De son côté, l’inspecteur divisionnaires des 
douanes d’El Tarf, Amar Fadhel, a indiqué 
que cette initiative, à laquelle participent 

50 douaniers, « vise à améliorer le service 
public au niveau de ces deux postes-fron-
tières et à assurer une prise en charge opti-
male de la communauté nationale vivant à 
l’étranger ainsi que des visiteurs de l’Algé-
rie ».  
L’agent des douanes est « un ambassadeur 
du tourisme dans la wilaya d’El Tarf », a 
ajouté M. Fadhel, indiquant que l’opération 
de sensibilisation concerne tous les agents 
affectés aux deux postes-frontières. 
Pour sa part, Nabila Zoubir, experte dans le 
domaine du tourisme, a souligné que le 
développement d’une bonne relation entre, 
d’une part, les encadreurs des postes fron-
taliers d’Oum Teboul et d’El Ayoune et les 
touristes étrangers, d’autre part, « contri-
buerait à fournir un service distingué au 
touriste ou au visiteur dès son arrivée, ce 
qui aura une incidence positive sur le tou-

risme dans la wilaya d’El Tarf, et même 
dans le reste du pays ».  
Les participants à ces journées d’informa-
tion et de sensibilisation, parmi lesquels les 
encadreurs des postes frontaliers d’Oum 
Teboul et d’El Ayoune, ont unanimement 
salué cette initiative qui leur " offre l’op-
portunité de se familiariser avec les techno-
logies modernes nécessaires dans ce 
domaine  
« pour, ont-ils estimé, " élever leur niveau 
de performance professionnelle ». 
Les postes-frontières d’El Ayoune (com-
mune éponyme) et d’Oum Teboul (Souara-
kh) ont récemment fait l’objet d’opérations 
de réhabilitation et d’équipement afin 
d’améliorer la qualité des services fournis 
aux voyageurs, qu’il s’agisse de ceux qui 
entrent au pays ou de ceux qui en sortent. 

R.R

GHARDAIA  

Plus de 92% des exploitations 
agricoles recensées 

PLUS de 92% des exploitations agricoles 
et des élevages circonscrits dans les diffé-
rentes localités de la wilaya de Ghardaïa 
ont été recensés, depuis le lancement de 
l'opération du Recensement général de 
l'agriculture (RGA) le 19 mai dernier. C’est 
ce qu’ont fait savoir, hier, des responsables 
de la direction des services agricoles 
(DSA). 
Sur les 10.694 exploitations existantes 
dans la wilaya, 9.866 ont été recensées à ce 
jour soit 92,26% par une centaine de recen-
seurs, contrôleurs et superviseurs dans le 
cadre de l'opération RGA 2024, placé sous 
le thème « information précise, développe-
ment durable », a précisé, Khaled Djebrit, 
ingénieur en chef, chargé des statistiques à 
la direction du secteur. 
Le RGA se déroule dans de « bonnes 

conditions » à travers la wilaya, en dépit 
des conditions climatiques caniculaires qui 
sévissent durant cette période estivale sur 
la région, a indiqué le même responsable. 
« Cet évènement vital pour le développe-
ment économique du pays est perçu positi-
vement par les agriculteurs, éleveurs et les 
différents acteurs de ce secteur dans la 
wilaya,» a-t-il ajouté. 
« Le RGA permettra de moderniser le sec-
teur agricole à travers la mise en place 
d'une base de données détaillée sur le sec-
teur et ses acteurs, de protéger et sécuriser 
les terres agricoles et de valoriser le métier 
d'agriculteur », a souligné, M. Djebrit, pré-
cisant que l'ensemble des informations 
recueillies sont transmises quotidienne-
ment vers la commission nationale en char-
ge de l'opération de recensement. 

Cet outil statistique de gestion et d'analyse 
permettra une meilleure connaissance du 
tissu agricole et servira de base de la prise 
de décisions en la matière et s'inscrit sur la 
voie de la quête de la sécurité alimentaire 
du pays. 
Cette opération statistique d'envergure 
nationale minutieusement préparée permet-
tra de connaitre le nombre et la taille des 
exploitations, l'utilisation des terres, les 
superficies cultivées, l'intensité des cul-
tures, les installations d'irrigation, l'utilisa-
tion des intrants agricoles, le cheptel, ainsi 
que les données démographiques sur les 
agriculteurs et l'emploi, rappelle-t-on. 
A noter que le RGA 2024 est le troisième 
recensement agricole en Algérie, après les 
recensements de 1973 et 2001.  

R.R

SECTEUR DE LA 
JEUNESSE ET DES 
SPORTS À TINDOUF  
De nouvelles piscines  
en cours de réalisation  

LES STRUCTURES du secteur de la 
jeunesse et des sports de la wilaya de 
Tindouf ont été renforcées par de nou-
velles installations de natation, alors 
que d'autres sont en cours de réalisation. 
C’est ce qu’a annoncé, mardi, la direc-
tion du secteur.  
La wilaya dispose actuellement de 10 
piscines réparties à travers les com-
munes de Tindouf (six piscines) et Oum 
Lassel (quatre piscines), qui accueillent 
quotidiennement plus de 1.800 enfants 
et jeunes pratiquant la natation, selon 
des programmes encadrés par les res-
ponsables du secteur, a indiqué le direc-
teur de la jeunesse et des sports, Aissa 
Lanssari. 
La piscine semi-olympique « Salah 
Boubnider », qui accueille quotidienne-
ment entre 400 et 500 jeunes, est consi-
dérée comme l'une des structures de 
divertissement les plus importantes de 
la wilaya de Tindouf, selon la même 
source. 
Plusieurs bassins de natation sont égale-
ment répartis à travers les quartiers des 
villes de Tindouf et Oum Lassel, outre 
une piscine mobile au village de Hassi 
Khoubi, et une piscine au village de 
Hassi Mounir, a fait savoir la même 
source. 
Des projets de nouvelles piscines sont 
en cours de réalisation dans la wilaya, 
dont notamment deux piscines de proxi-
mité au niveau du quartier « Al-Wiam » 
(commune de Tindouf), et une autre 
dans la commune d'Oum Lassel. 
Il est prévu également la construction 
de deux autres piscines dans les com-
munes de Tindouf et Oum Lassel, por-
tant ainsi le nombre global des piscines 
à 14 installations , ce qui permettra à 
une large couche d'enfants et  jeunes de 
bénéficier des programmes de loisirs 
dans cette wilaya de l'extrême sud-ouest 
du pays, notamment durant les grandes 
chaleurs.  

R.R 
 
 
LUTTER CONTRE LES 
INCENDIES À MÉDÉA  
Ouverture de 70 km de 
pistes forestières  
DANS le cadre de la campagne de pré-
vention et de lutte contre les incendies 
de forêts, soixante-dix kilomètres de 
pistes forestières ont été ouvertes et 
aménagées à travers plusieurs com-
munes de Médéa, a indiqué  la Conser-
vation des forêts de la wilaya. 
La consistance physique des travaux 
réalisés au titre de cette campagne 
représente plus de 87% du programme 
mis en œuvre par la Conservation des 
forêts et qui porte sur la réalisation d'un 
total de 80 km de pistes forestières, a 
expliqué le chef de service de protection 
du patrimoine forestier, Ahmed Salem. 
Les dix kilomètres de pistes forestières 
restantes sont « en cours d'aménage-
ment et devrait être terminés, d'ici la fin 
du mois de juillet courant », a-t-il préci-
sé, soulignant également que « toutes 
les dispositions sont prises pour l'achè-
vement de l'opération dans les délais 
prévus ». 
L'opération en question a été menée à 
travers seize communes de la wilaya de 
Médéa, parmi lesquelles Ouled-Antar, 
El-Hamdania, Tamesguida, Boghar, 
Mezghena, Kef-Lakhdar et El-Omaria, 
dont les zones forestières sont sujettes à 
des feux et nécessitent la réalisation de 
ce type de travaux afin de faciliter l'in-
tervention des unités de lutte contre les 
incendies, a conclu M. Salem.  

R.R 
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Les défis du futur président de la République 
lors de l’élection de septembre 2024: asseoir 
une véritable décentralisation économique 

Professeur des universités, expert 
 international docteur d’Etat 1974 –
Abderrahmane MEBTOUL 
 

D
epuis de longues années (voir nos 
contributions 1980/2024), j’ai appelé 
les pouvoirs publics à la préparation 

de propositions viables et modernes afin 
de donner de plus larges prérogatives aux 
élus, ce qui pose la problématique de la 
décentralisation inséparable de la bonne 
gouvernance afin de favoriser le dévelop-
pement et une société participative. 
1- L› Algérie s’étend sur 2. 380 000 km 2 
dont 2. 100 000 km2 d’espace saharien, 
partageant des frontières terrestres avec 
ses 7 pays voisins : la Libye, le Mali, la 
Mauritanie, le Maroc, le Niger, la Tunisie 
et le Sahara occidental, pour un total de 
6511 km. La densité paraît faible, mais les 
9/10e de la population sont concentrés sur 
les terres du Nord. L’objectif stratégique à 
l’horizon 2024/2030 est d’éviter que plus 
de 95% de la population vive sur moins de 
10% du territoire et avoir une autre vision 
de l’aménagement de l’espace. Il convient 
de prendre le soin de ne pas confondre 
l’espace géographique avec l’espace éco-
nomique qui intègre le temps, l’espace 
étant conçu comme surface, distance et 
comme ensemble de lieux. La conception 
volontariste étatiste de l’aménagement du 
territoire en Algérie, fondée sur la fameu-
se théorie des pôles de développement ou 
de croissance entraînant, a été un leurre et 
n’a pas eu les effets escomptés. Nous 
assistons, hélas, à des constructions anar-
chiques avec le manque d’homogénéisa-
tion dans le mode architectural, un taux 
accéléré d’urbanisation avec des bidon-
villes autour des grandes villes, avec le 
risque de l’extension de nouvelles formes 
de violence à travers le banditisme et de 
maux sociaux comme la drogue et la pros-
titution. Il suffit de visiter toutes les 
wilayas, sans exception, pour constater 
des routes, des infrastructures et des 
ouvrages d’art qui ont coûté à la collecti-
vité nationale plusieurs dizaines de mil-
liards de centimes inutilisables en cas 
d’intempéries, des routes éventrées à l’in-
térieur des villes où la plupart des autorités 
se complaisent uniquement aux axes prin-
cipaux visités par les officiels, des ordures 
qui s’amoncellent depuis des années à tra-
vers la majorité des quartiers périphé-
riques, des logements que les citoyens 
refont, surtout les secondes œuvres avec 
des VRD non finies, des espaces verts qui 
font place à du béton, la construction 
d’unités dangereuses et polluantes près 
des villes, des sites touristiques, près des 
côtes, contenant plusieurs centaines de lits 
et qui déversent à la mer leurs déchets sans 
compter le manque d’eau pour l’hygiène. 
Cela témoigne d’actions urgentes dont la 
responsabilité ne concerne pas seulement 
un département ministériel, mais à la fois 
plusieurs ainsi que les collectivités locales. 
Cette situation peut avoir des consé-
quences très graves, avec la « bidonvilisa-
tion » sur le plan sécuritaire qui a un coût, 
d’où l’importance de l’aménagement du 
territoire et d’une véritable décentralisa-
tion 
2-Je définis la décentralisation écono-
mique comme un mode d’organisation de 
l’Etat qui confère à la région un rôle et un 
statut économique propre, caractérisé par 
une autonomie relative mais non indépen-
dante de l’Etat régulateur central pour les 
grandes orientations stratégiques tant poli-
tiques qu’économiques, cette autonomie 
étant donc encadrée par l’autorité nationa-

le. Toute décentralisation économique 
appelle les questions fondamentales sui-
vantes : compétences des régions ; règles 
de composition et de fonctionnement des 
assemblées et exécutifs régionaux ; res-
sources des régions ; relations avec le pou-
voir central ; modalités de transfert aux 
pouvoirs régionaux et enfin concertation 
entre régions. La mise en place de la 
décentralisation économique doit avoir 
pour conséquence un meilleur gouverne-
ment réel ressenti comme tel par la popu-
lation, l’argument de base résidant dans la 
proximité géographique. Cela signifie 
qu’il existe une solution locale aux pro-
blèmes locaux et que celle-ci est nécessai-
rement meilleure qu’une solution nationa-
le. La diversité des situations locales 
impose une diversité de solutions pour 
s’adapter aux conditions locales spéci-
fiques. La décentralisation économique 
suppose une clarté dans l’orientation de la 
politique socio-économique évitant des 
tensions et conflits entre le pouvoir local et 
central et des concurrences entre le centre 
et la périphérie ce qui permet un nouveau 
cadre de pouvoir avec des nouveaux 
acteurs, de nouvelles règles et de nou-
veaux enjeux avec des nouvelles stratégies 
élaborées. La création d’un nouvel espace 
public devrait favoriser un nouveau 
contrat social national afin de rendre 
moins coûteux et plus flexible le service 
public et génèrerait une nouvelle opinion 
publique, voire une nouvelle société civi-
le. Le débat permet l’émergence de théma-
tiques communes, des modes de proposi-
tions communs et donc déterminerait des 
choix collectifs optimaux. Car une centra-
lisation à outrance favorise un mode opé-
ratoire de gestion autoritaire des affaires 
publiques, une gouvernance par décrets, 
c’est-à-dire une gouvernance qui s’impose 
par la force et l’autorité loin des besoins 
réels des populations. 
3-La réforme nécessaire des collectivités 
locales implique la réorganisation du pou-
voir local dont la base est la commune -
APC-, nécessitant une mise à niveau pour 
la maîtrise de  la gestion le Wali- préfet en 
Europe)  servant de régulateur et non de 
gestionnaire afin de favoriser une société 
plus participative et citoyenne. Après le 
tout Etat, l’heure est au partenariat entre 
les différents acteurs de la vie économique 
et sociale, à la solidarité, à la recherche de 
toutes formes de synergie et à l’ingénierie 
territoriale. C’est dans ce contexte, que 
l’APC doit apparaître comme un élément 
fédérateur de toutes les initiatives qui par-
ticipent à l’amélioration du cadre de vie du 
citoyen, à la valorisation et au marketing 

d’un espace. C’est à l’APC que reviendra 
ainsi la charge de promouvoir son espace 
pour l’accueil des entreprises et de l’inves-
tissement devant se constituer en centre 
d’apprentissage de la démocratie de proxi-
mité qui la tiendra comptable de l’accom-
plissement de ses missions. Actuellement 
les présidents d’APC ont peu de préroga-
tives de gestion tout étant centralisé au 
niveau des Walis alors qu’il y a lieu de 
penser un autre mode de gestion, de passer 
du stade de collectivités locales provi-
dences à celui de collectivités locales 
entreprises et citoyennes responsables de 
l’aménagement du développement et du 
marketing de son territoire. Pour l’Algérie, 
il s’agit de procéder à une autre organisa-
tion institutionnelle, qui ne sera efficace 
que sous réserve d’objectifs précis, d’opé-
rer un nécessaire changement qui passe 
par une approche basée sur une identifica-
tion claire des missions et responsabilités 
et une restructuration des fonctions et des 
services chargés de la conduite de toutes 
les activités administratives, financières, 
techniques et économiques. Cette organi-
sation institutionnelle implique d’avoir 
une autre organisation tant des ministères 
que des wilayas par des regroupements 
évitant les micros institutions budgéti-
vores, incluant la protection de l’environ-
nement. Cette organisation doit être souple 
avec comme rôle essentiel la prospective 
du territoire en évitant le centralisme 
administratif, afin de construire un socle 
productif sur plus d’individus et davantage 
d’espace. Il ne s’agira pas d’opposer le 
rural à l’urbain, les métropoles aux pro-
vinces, les grandes villes aux petites mais 
d’organiser leurs solidarités. Pour cela, il 
s’agira de favoriser une armature urbaine 
souple à travers les réseaux, la fluidité des 
échanges, la circulation des hommes et des 
biens, les infrastructures, les réseaux de 
communication étant le pilier. Cela 
implique une nouvelle architecture des 
villes, des sous systèmes de réseaux mieux 
articulés, plus interdépendants bien que 
autonomes dans leurs décisions L’efficaci-
té des mesures d’aménagement du territoi-
re pour favoriser les activités productives, 
impliquent la refonte des finances locales 
et des taxes parafiscales sans laquelle la 
politique d’aménagement du territoire 
aurait une portée limitée devant s’appuyer 
sur le système de péréquation entre les 
régions pauvres et riches qui doit être prise 
en compte par les pouvoirs publics évitant 
l’esprit centralisateur jacobin largement 
dépassé. 
4-Comme je l’avais préconisé ((voir l’ou-
vrage collectif pluridisciplinaire regrou-

pant économistes, sociologues, polito-
logues, sous ma direction « Réformes et 
démocratie » par aux éditions Casbah en 
2005), la structure qui me semble la plus 
appropriée pour créer ce dynamisme, les 
chambres de commerce régionales autour 
de six à sept pôles régionaux qui regrou-
perait le Wali, représentant du gouverne-
ment , les élus locaux , les présidents 
d’APC , les entreprises publiques/privées, 
les banques, les centres de formation pro-
fessionnelle, et les universités/centres de 
recherche  . L’action des grandes chambres 
de commerce régionales , lieu de concerta-
tion mais surtout d’impulsion pour la 
concrétisation de projets serait quadruple : 
premièrement, dynamiser les infrastruc-
tures de base et préparer des sites confiés à 
des agences de promotions immobilières 
publiques et privées ; deuxièmement, 
l’avenir appartenant au savoir, mettre à la 
disposition des sociétés une main-d’œuvre 
qualifiée grâce à un système de formation 
performant et évolutif allant des ingé-
nieurs, aux gestionnaires, aux techniciens 
spécialisés et ce, grâce aux pôles universi-
taires et des centres de recherche, Par 
exemple, la chambre de commerce offrira 
un poste pour 10 candidats en formation, 
les 90 % non retenus ne constituant pas 
une perte pour la région. L’apprentissage 
en dynamique est un capital humain pour 
de futures sociétés qui s’installent dans la 
région, une société installée payant des 
impôts qui couvriront largement les 
avances en capital de la formation avan-
cée. Car les sociétés ont besoin de l’accès 
aux chercheurs, aux laboratoires pour les 
tests d’expérimentation et l’université a 
besoin des sociétés comme support finan-
cier et surtout d’améliorer la recherche. 
Les étudiants vivent ainsi la dialectique 
entre la théorie et la pratique. La troisième 
action est de favoriser des entreprises 
souples reposant sur la mobilité et les ini-
tiatives individuelles. Des tests ont montré 
que l’initiative collective , pour certains 
produits, permet d’économiser certains 
équipements (donc d’avoir un amortisse-
ment moindre dans la structure des coûts) 
et de faire passer le processus de sept 
minutes (420 secondes) à 45 secondes soit 
une économie de temps de plus de 90 % 
améliorant la productivité du travail de 
l’équipe . Ce qu’on qualifie d’équipes 
auto- dirigées ; la quatrième action, la 
chambre de commerce intensifient les 
courants d’échange à travers différentes 
expériences entre les régions du pays et 
l’extérieur et l’élaboration de tableaux de 
prospectifs régionaux, horizon 2024//2030 
avec la mise à la disposition des futurs 
investisseurs de toutes les commodités( 
voir notre contribution l’expérience du 
pôle régional de Greenville 
USA www.google -Mebtoul 1995 suite à 
une longue tournée que j’ai effectuée aux 
USA ). 
En conclusion, la pleine réussite de ce pro-
cessus complexe de la décentralisation, 
action éminemment politique implique de 
poser le rôle de l’Etat et son articulation 
avec le marché, ce qui renvoie au mode de 
gouvernance . L’aménagement du territoi-
re plaçant l’homme pensant et créateur au 
cœur du développement doit réaliser un 
triple objectif : une société plus équilibrée 
et plus solidaire, la croissance au service 
de l’emploi et mettre l’Algérie au cœur du 
développement de la Méditerranée et de 
l’Afrique (les zones franches devant ren-
trer dans ce cadre espace naturel de l’Al-
gérie, afin de favoriser une prospérité par-
tagée.-ademmebtoul@gmail.com 
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APRÈS UNE LONGUE ATTENTE DU PUBLIC KABYLE 

Le président de la République 
inaugure le stade moudjahid Hocine 

Aït Ahmed à Tizi-Ouzou 
Le président de la République, M. Abdelmadjid Tebboune, a procédé, mercredi, à l’inauguration du 

stade baptisé du nom du Moudjahid Hocine Aït Ahmed, situé à la sortie ouest de la ville de Tizi-Ouzou.

L
’inauguration de cette 
structure sportive 
moderne dotée de tous 

les équipements néces-
saires et réalisée selon les 
normes internationales, 
intervient dans la cadre 
de la visite de travail et 
d’inspection qu’effectue 
le président de la Répu-
blique dans cette wilaya. 
A l’entrée du stade, des 
enfants de la wilaya de 

Tizi Ouzou ont réservé un 
accueil chaleureux au 
président de la Répu-
blique, qui était accompa-
gné du Chef d’Etat-major 
de l’Armée nationale 
populaire (ANP), le 
Général d’Armée Saïd 
Chanegriha. Le président 
de la République est 
ensuite descendu sur le 
terrain où il a salué d’an-
ciens joueurs de la Jeu-

nesse sportive de Kabylie 
(JSK). A cette occasion, 
le président de la Répu-
blique a écouté un exposé 
sur le stade Moudjahid 
Hocine-Aït Ahmed, d’une 
capacité de 50.000 places, 
et un autre exposé, pré-
senté par le wali de Tizi 
Ouzou, sur les indicateurs 
de développement dans la 
wilaya entre 2020 et 
2024.

ATHLÉTISME/CHAMPIONNATS ARABES U23 :  
L’Algérie termine 3e, avec 15 médailles, dont 6 en or

La sélection algérienne (messieurs/dames) d’athlétisme a décroché 
la troisième place aux Championnats arabes des moins de 23 ans, 
qui se sont clôturés mardi soir au Stade du Canal de Suez à El 
Ismaïlia (Egypte), avec un total de quinze médailles : six or et neuf 
bronze. Une performance que la sélection nationale doit, en gran-
de partie, à l’exploit individuel du jeune demi-fondiste Haïthem 
Chenitef, ayant décroché à lui seul deux médailles d’or, respecti-
vement sur 800 mètres et 1500 mètres, ce qui a beaucoup pesé dans 
le décompte final. Les autres breloques en métal précieux ont été 
l’œuvre de Lyna Benaïbouche au lancer de poids, Ahmed Ayoub 
Ben Naïdja au triple saut, Rahil Hamel au 100 mètres/haies et 

Ismaïl Benhammouda au 10.000 mètres/marche. Concernant les 
médailles de bronze, elles ont été décrochées par Ghania Rezik sur 
800 mètres, Mohamed Iskander Bahbouh au lancer du disque, 
Anes Dja-Yahia au 3000 mètres steeple, Malak Fertouni au 400 
mètres, Ghania Rezik au 1500 mètres, Melissa Touloum au 10.000 
mètres/marche, Wissem Souissi au lancer du javelot et Amine 
Ouhioune au saut en hauteur. 
L’Algérie a engagé un total de 22 athlètes dans cette compétition 
(6-9 juillet), avec l’objectif de représenter au mieux les couleurs 
nationales, tout en essayant de récolter le maximum de médailles 
possible.

BASKET-BALL /COUPE 
D’ALGÉRIE- DAMES (CE 
VENDREDI) :  
GS Cosider - MC Alger, 
une finale ouverte à tous 
les pronostics 
LES FORMATIONS  du GS Cosider et 
du MC Alger (double tenante) s’af-
fronteront, vendredi (17h00) à Hydra 
(Alger), pour la première fois en finale 
de la Coupe d’Algérie de basket-ball 
(seniors dames), dans une affiche qui 
s’annonce ouverte à tous les pronostics 
entre les deux meilleures équipes de la 
saison 2023-2024. Après quatre finales 
consécutives face à Hussein-Dey 
Marines, les Mouloudèennes, spécia-
listes de cette épreuve populaire avec 
sept trophées à leur palmarès, abordent 
ce rendez-vous avec la ferme intention 
de soulever un troisième trophée 
consécutif, contre l’équipe qui l’a 
détrônée en Championnat cette saison. 
Auréolées du premier titre de leur 
jeune histoire en juin dernier, les bas-
ketteuses du GS Cosider visent désor-
mais le doublé Coupe-Championnat de 
la saison 2024, et tenteront ainsi de 
mettre fin à la domination du MC 
Alger sur le basket féminin algérien. 
Côté statistique, les deux équipes se 
sont affrontées à trois reprises cette 
saison en play-off de la Nationale 1 
dames, avec un bilan de deux victoires 
(52-39) et (59-49) pour le GS Cosider, 
contre un succès (70-63) pour le MC 
Alger. Les basketteuses du MC Alger 
et du GS Cosider se sont hissées en 
finale de la Coupe d’Algérie 2024, en 
s’imposant, respectivement, devant 
leurs homologues de l’USM Alger 
(62-50) et de l’US Sétif (55-44). La 
finale 2024 des seniors dames sera 
précédée par celle des moins de 16 ans 
(U16, filles) mettant aux prises la JSM 
Sétif au WO Boufarik. 
Programme de la finale de la Coupe 
d’Algérie de basket-ball 2024 : 
Vendredi 12 juillet (à Hydra) : 
Finale U16 filles : JSM Sétif - WO 
Boufarik (15h00) 
Finale seniors dames : GS Cosider - 
MC Alger (17h00). 
 
EQUIPE DE FRANCE :  
L’annonce forte de Diallo 
qui maintient Deschamps 
à son poste de 
sélectionneur 

PHILIPPE DIALLO,  le président de la 
FFF, a confirmé Didier Deschamps 
dans ses fonctions au lendemain de 
l’élimination face à l’Espagne. Sous 
contrat jusqu’en 2026, Didier Des-
champs devrait bien diriger l’équipe 
de France a minima jusqu’à la pro-
chaine Coupe du monde. En tout cas, 
il ne sera pas poussé dehors comme l’a 
affirmé Philippe Diallo dans un entre-
tien pour l’Equipe : «Il a en effet un 
contrat et a rempli l’objectif sportif qui 
lui était donné. Et lorsqu’on regarde 
son parcours à la tête de l’équipe de 
France, il est exceptionnel. Didier a 
mené cette équipe de la meilleure de 
manières possibles pendant cet 
Euro. Je ne vois pas de raison de 
remettre en cause son contrat. Les 
résultats du passé plaident pour lui et 
les objectifs ont été atteints. Didier 
poursuivra sa mission. On va échanger 
ensemble dans les prochains jours 
pour analyser plus en profondeur ce 
qui nous a manqué pendant cette 
demi-finale et qui nous aurait permis 
d’aller plus haut. Pendant ce mois, j’ai 
vu beaucoup de professionnalisme, de 
recherche de l’excellence. Il faut main-
tenir l’équipe de France dans cette 
direction.»

ON DEVAIT VOIR.  Et on a vu. L’équipe de 
France, solide comme un roc depuis le 
début de l’Euro, a été logiquement balayée 
par l’Espagne (2-1) mardi à Munich. Plus 
technique, plus créative, plus brillante, plus 
culottée et plus talentueuse, à l’image d’un 
Lamine Yamal, 16 ans, qui fait passer 
Kylian Mbappé, 25 ans, fantomatique dans 
cet Euro, pour un vétéran... La Roja était 
au-dessus. Largement. Entre les têtes 
basses de Giroud- désormais retraité de la 
sélection- Upamecano ou Maignan et la 
folle communion collective des Espagnols 
avec leur tribune en feu toute d’orange et 
rouge, l’ambiance n’avait pas la même 
teinte juste après le coup de sifflet final. 
Mais les Bleus, quatre fois demi-finalistes 
d’un tournoi international sur les cinq der-
niers disputés, ont manqué de trop de 
choses pour y croire. De ses joueurs stars 
déjà, Mbappé et Griezmann totalement 
passées à côté de leur rendez-vous. Et per-
sonne n’a pris la relève. Jamais. La chute 
est rude. Mais logique. Implacable. Le plus 
fort a gagné. Et dans le très haut niveau, les 
faibles disparaissent. 
 
ENFIN UN BUT DANS LE JEU DES 
BLEUS 
Cette demi-finale a magnifiquement débu-
té dans le somptueux écrin de l’Allianz 
Arena de Munich, avec des Espagnols rapi-
dement à l’attaque, sans round d’observa-
tion, à l’image de cette tête de Fabian Ruiz, 
sur un bonbon de Lamine Yamal (5e), tout 
proche d’ouvrir le score face à une défense 
des Bleus passive. Un sacré coup de chaud. 
Et une action qui a le mérite de piquer des 
Français encore aux vestiaires. Dans un 
football de transition peu vu depuis le 

début de l’Euro, comme quoi tout arrive, le 
réveil ne se fait pas attendre. Sur une phase 
d’attaque, décalage d’Ousmane Dembélé 
pour Kylian Mbappé sur son côté gauche, 
le capitaine fixe et centre pour une tête 
imparable de Rando Kolo Muani (0-1, 9e). 
Inattendu et savoureux. Le premier but 
dans le jeu… En face, la Roja tremble, 
Jesus Navas, garde du corps de Mbappé, 
écope d’un carton jaune (14e), tandis qu’un 
cafouillage est proche d’apporter le 0-2 
français (19e). Le KO est proche. Déjà. 
 
LE BIJOU DE YAMAL, LE RÉCITAL DE 
LA ROJA 
Mais voilà, nation la meilleure nation de la 
compétition n’est pas là par hasard. Les 
Bleus en font l’amère expérience. En 
quatre minutes. Une première fois avec une 
frappe enroulée fabuleuse de 25 mètres de 
Yamal, qui surprend Maignan (1-1, 21e). 
Un culot et du talent à seulement 16 ans et 
362 jours, ce qui fait de lui le plus jeune 
buteur de l’histoire de l’Euro. Et une 
deuxième, pour assommer l’édifice tricolo-
re, Olmo mystifie Tchouaméni dans la sur-
face et oblige Koundé sur sa frappe décroi-
sée à pousser le ballon au fond du but (2-1, 
25e). Somptueux. Et logique. A ce moment 
de la partie, et pendant tout le premier acte, 
la technique, la vitesse et la prise de risque 
n’appartiennent qu’au camp espagnol, avec 
des Français trop discrets, à l’image de 
Tchouaméni, Rabiot ou encore Mbappé, 
encore une fois porté disparu en dehors de 
sa passe décisive sur l’ouverture du score. 
 
MBAPPÉ, DE HÉROS EN 2022 À ZÉRO 
EN 2024 
Incapable de mettre en danger une Roja 

maître de son sujet, précise au milieu de 
terrain avec le soyeux trio Rodri-Ruiz-
Olmo et dangereuse sur les côtés avec les 
poisons Williams-Lamal, la bande de 
Kylian Mbappé a dévoilé ses limites au 
cœur de la seconde période. Moment choi-
si par Deschamps pour opérer un triple 
changement (Griezmann, Camavinga, Bar-
cola pour Rabiot, Kanté et Kolo Muani) à 
l’heure de jeu, puis l’entrée de Giroud en 
fin de rencontre à la place de Dembélé. Du 
coûte que coûte. Avec les « vieux » trim-
ballés (Griezmann) ou oubliés (Giroud) 
depuis le début de l’Euro, pour finir en 4-2-
4. Opération sauve qui peut. Cela aurait pu 
fonctionner, si Mbappé, héros de 2022, 
mais zéro en 2024, avait fait preuve de jus-
tesse dans son duel de fin de match (86e) et 
une frappe dans les tribunes. 
 
L’ESPAGNE MÉRITE SA FINALE… ET 
LES BLEUS LEUR DÉFAITE 
Avec un capitaine à l’agonie et un vice-
capitaine en asphyxie, la marche était trop 
haute pour les Bleus face à cette Espagne. 
La Roja a finalement mis en lumière tout ce 
que l’on avait entrevu pendant un mois en 
Allemagne. Un jeu collectif déficient, une 
créativité inexistante dans l’entrejeu et une 
animation offensive trop dépendante de ses 
stars.  
Le bloc solide a explosé face au talent des 
Yamal et Olmo, qui retrouveront l’Angle-
terre ou les Pays-Bas dimanche à Berlin. 
Des « Olé » en fin de match finirent de 
saluer la domination de nos voisins ibères. 
Pour l’équipe de France, il n’y a rien de 
déshonorant de quitter la scène en demi-
finale, mais elle a subi la leçon à Munich. 
A méditer pour la Coupe du monde 2026…

EURO 2024 (1ÈRE DEMI-FINALE, DISPUTÉE MARDI SOIR) :  

L’Espagne était trop forte, le miracle bleu  
a (logiquement) pris fin
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ILS SERONT QUATRE À REPRENDRE LE BÂTON DE PÈLERIN SUR LA SCÈNE 

AFRICAINE EN AOÛT 

Le MCA, le CRB, le CSC et l’USMA connaîtront 
cet après-midi leurs adversaires  

En plein mercato estival et la fin des vacances approchant à grands pas, les formations algériennes engagées dans les compétitions 
africaines interclubs 2024-2025 et donc appelées à représenter les couleurs nationales seront fixées dès cet après-midi (jeudi 11 juillet) 

sur les noms de leurs adversaires des deux premiers tours préliminaires des épreuves.

Par Rabah Azizi 
 

A
vec quelles ambitions le quatuor algé-
rien, composé du MC Alger, du CR 
Belouizdad, du CS Constantine et de 

l’USM Alger, abordera-t-il la prochaine 
version de la C1 et C2 ? A l’écoute de la 
capitale égyptienne, Le Caire et le siège de 
la CAF où se déroulera le tirage au sort dès 
cet après-midi (12H 00 algériennes), nos 
quatre cadors de Ligue 1 Mobilis qui 
savent que ce ne sera pas chose facile, se 
préparent d’abord à reprendre au plus tôt 
le chemin des entraînements synonyme de 
fin des vacances. Quatre formations qui 
ont, dans l’ordre, terminé dans les quatre 
premières positions au classement général 
final, la Coupe d’Algérie, qui a réuni le 
champion sortant, à savoir le club de Bab- 
El Oued, à son dauphin, le voisin de Laâ-
quiba, ne comptant finalement que pour le 
prestige dans un sommet qui a souri, et 
c’est le choix de la Dame, aux Belouizda-
dis sur une pette réalisation qui a large-
ment suffi à son bonheur et ses milliers de 
fans. Reprise donc du travail d’autant plus 
que, et en attendant la date exacte de repri-
se du championnat national et le coup 
d’envoi à la course à la succession du 
Mouloudia, il faudra bien sûr se montrer 
prêts à l’appel du 1er tour préliminaire 
dont les dates sont maintenant arrêtées (les 
16 et le 25 août), informe la Confédération 
africaine de Football). Sur la ligne de 
départ dans un peu plus d’un petit mois, le 
MC Alger, qui est appelé à redécouvrir, en 
Ligue des champions, les terrains africains 
après une si longue absence, semble se 
montrer ambitieux avec un Mercato d’été 

qui s’annonce réussi alors que l’effectif 
déjà en place figure parmi les meilleurs en 
Algérie tant en quantité qu’en qualité. 
Auquel il faut ajouter la décision de la 
direction de Sonatrach de jouer la carte de 
la stabilité comme le confirme la prolon-
gation de contrat de coach Beaumelle et 
son staff qui viennent de remettre les 
Rouge et Vert en haut de la pyramide intra-
muros. Pour l’accompagner dans la plus 
prestigieuse compétition de clubs en 
Afrique, son dauphin de Belouizdad qui, 
lui, a pris goût aux défis africains (c’est sa 
cinquième participation d’affilée) mais a 
du mal à passer le cap en échouant avant 
les tours principaux. Notre tandem a 
bonne mine et il ne lui manque que de 
revoir en hausse ses ambitions en se 
mêlant aux favoris. Il a une bonne oppor-
tunité, cette fois, et avec de bons renforts 
en perspective, de briller et, pourquoi pas, 

jouer les premiers rôles. Avec une seconde 
étoile pour le Doyen ou une première pour 
le Chabab ? 
 
LE DUR RETOUR À L’AFRIQUE !  
Dans les deux quartiers de la capitale, le 
rêve est permis. En Coupe de la Confédé-
ration, le CS Constantine, 3e au classe-
ment final lors de la défunte saison, et 
l’USM Alger, 4e, auront la lourde respon-
sabilité de représenter le football algérien. 
Quelles chances pour les Sanafirs après les 
échecs répétés en Afrique ? Dans la ville 
des Ponts Suspendus, on a opté cette fois 
pour un silence (tant pour le chapitre 
recrutement, avec la perte au passage d’un 
pion indispensable en défense centrale, le 
joueur Madani parti à la JS Kabylie, que 
pour les ambitions, c’est motus et bouche 
cousue) difficile à comprendre pour une 
rue constantinoise dans l’expectative. 

Même climat pour le onze de Soustara où 
l’on peine à choisir le futur entraîneur 
alors que ça urge et que les choses 
sérieuses vont bientôt commencer. Côté 
renfort, les Rouge et Noir ont certes enre-
gistré la signature de l’excellent défenseur 
Lyes Chetti après le départ en Belgique de 
la tour de contrôle de la défense, Belaid, 
mais le public commence à s’impatienter 
lui qui ne voit rien de concret venir alors 
que la concurrence a réalisé de bonnes 
pioches à l’image du MCA, du CRB ou de 
la JSK dans l’objectif d’un retour au pre-
mier plan pour l’équipe de Tizi Ouzou. 
Les Usmistes, qui ont frappé fort il y a 
deux saisons en créant un véritable exploit 
avec un doublé Coupe de la CAF- Super 
Coupe d’Afrique avant de subir une 
machination de certains cercles au niveau 
de la CAF lors d’une demi-finale qui res-
tera dans les esprits face aux Marocains de 
la RS Berkane, reviennent à la lumière 
mais dans l’inconnu. Avec quelles armes ? 
Les supporters se posent la question. A 
signaler que pour cette édition qui com-
mence avec un 1er tour préliminaire prévu 
entre le 16 et le 25 août 2024, et un 2e tour 
préliminaire devant se dérouler avant le 
début de la phase de poules qui est fixée 
13 au 22 septembre 2024, la CAF a décidé 
d’exempter cinq clubs, les mieux classés, 
du 1er tour préliminaire de la Ligue des 
champions. Il s’agit, sans surprise, d’Al-
Ahly du Caire (tenant du titre), de l’ES 
Tunis (Tunisie), de Mamelodi Sundowns 
(Afrique du Sud), du TP Mazembe (RD 
Congo), et de Pétro Atlético (Angola). 
Bonne chance à nos représentants. 

R.A
APRÈS LA PROLONGATION DU COACH BEAUMELLE 

MC Alger :  Draoui et Moussaoui se mettent en Rouge et Vert
LE MOULOUDIA  d’Alger a officialisé les 
arrivées du milieu Zakaria Draoui en pro-
venance du Wydad Casablanca ainsi que 
le portier du Paradou AC Taoufik Mous-
saoui. Le milieu de terrain Zakaria Draoui, 
est devenu la première recrue estivale du 
MC Alger, en s’engageant pour un contrat 
de trois saisons, a annoncé le club cham-
pion d’Algérie 2023-2024 de football, 
lundi dans un communiqué.  
Après une saison passée avec le WA Casa-
blanca, l’ancien joueur du CR Belouizdad 
signe son retour en championnat national 
en optant au profit du «Doyen», lui qui 
était également convoité par la JS Kabylie 
et le CRB. Draoui (30 ans) a cumulé 43 
apparitions avec le WAC, toutes compéti-
tions confondues, pour trois buts inscrits. 

Formé au RC Kouba, Draoui avait réussi à 
tirer son épingle du jeu avec le CRB qu’il 
avait rejoint en 2014, avant d’évoluer avec 
l’ES Sétif pendant deux saisons (2018-
2020). Il retourne au Chabab en 2020, 
remportant trois titres de champion de 
rang (2021, 2022, 2023). D’autre joueurs 
sont annoncés du côté du Mouloudia, qui 
aspire à jouer les premiers rôles lors de la 
prochaine édition de la Ligue des cham-
pions. De son côté, le gardien de but du 
Paradou AC Taoufik Moussaoui, s’est 
engagé pour un contrat de trois saisons 
avec le MC Alger, a annoncé le club algé-
rois dans un communiqué. Moussaoui (33 
ans) a entamé sa carrière professionnelle 
au NA Husseïn-Dey (2011-2012), avant de 
rejoindre l’USM Chéraga (2012-2014) 

puis le Jil Haï Djabel (2014-2015). Il 
connaîtra l’apogée de sa carrière sous le 
maillot du Paradou AC (2015-2020). En 
2020, il rejoint le CR Belouizdad avec 
lequel il remporte deux titres de champion 
(2021 et 2022) et une Supercoupe en 
2020. Il compte une seule convocation en 
équipe nationale en 2018.  
D’autre joueurs sont annoncés du côté du 
Mouloudia, qui aspire à jouer les premiers 
rôles lors de la prochaine édition de la 
Ligue des champions. L’attaquant ivoirien 
Kipré Tiagori Emmanuel Junior Zunon 
(FC Azam/ Tanzanie) sera la troisième 
recrue. En revanche, le vieux club de la 
capitale a décidé de se passer des services 
de plusieurs éléments, tels que Tahar 
Fathallah, Bardreddine Touki, Khalid 

Dahamni, Ammar El-Orfi, ou encore le 
gardien de but Oussama Litim. Le MCA a 
annoncé lundi avoir prolongé le contrat de 
l’entraîneur Amir Patrice Beaumelle jus-
qu’en 2025, privilégiant la stabilité au 
niveau du staff technique.  
L’ancien sélectionneur de la Côte d’Ivoire 
à la CAN-2021 (reportée à 2022) au 
Cameroun, avait rejoint le MCA en mars 
2023 pour un contrat de 16 mois. Après 
avoir mené le club algérois à une place sur 
le podium (3e) au terme de l’exercice 
2022-2023, il a réussi l’exploit de rempor-
ter le titre de champion cette saison, tout 
en atteignant la finale de la Coupe d’Algé-
rie, perdue vendredi face au CR Belouiz-
dad (0-1) au stade olympique du 5-juillet 
d’Alger.

EN ATTENDANT LE NOUVEAU COACH 

Chetti est la première recrue estivale à l’USM Alger
LE DÉFENSEUR  latéral gauche Lyes Chet-
ti, s’est engagé pour trois saisons avec 
l’USM Alger, a annoncé lundi le club pen-
sionnaire de la Ligue 1 Mobilis de football. 
L’annonce de l’arrivée du joueur s’est faite 
à travers une vidéo postée sur la page offi-
cielle du club algérois. Chetti (29 ans) signe 
ainsi son retour en championnat national, 
après une expérience de cinq saisons à 
l’étranger, au cours de laquelle il avait porté 

les couleurs de l’ES Tunis (Tunisie) 2019-
2022, d’Angers SCO (France) 2022-2023, 
et du WA Casablanca (2023-2024). Avant 
d’aller monnayer son talent en dehors des 
frontières, l’enfant d’Annaba avait évolué à 
l’USM Annaba (2013-2014), à l’US 
Chaouia (2014- 2017), et à la JS Kabylie 
(2017-2019). Son passage réussi chez l’ES 
Tunis lui a valu d’être convoqué chez les 
«Verts» par l’ancien sélectionneur national 

Djamel Belmadi, avant de faire partie de 
l’effectif de l’équipe nationale A›, sacrée 
championne arabe de la FIFA 2021 au 
Qatar. Avant de se pencher sur le marché 
des transferts, la direction a blindé les tau-
liers de l’équipe, en prolongeant les contrats 
du milieu de terrain Salim Boukhan-
chouche, et des défenseurs Abdessamed 
Bounacer et Hocine Dehiri. En revanche, le 
club a décidé d’accorder un bon de sortie au 

défenseur international Zinédine Belaïd, en 
passe de rejoindre Saint-Trond (Div.1 
belge). Le club est toujours à la recherche 
d’un nouvel entraîneur, en remplacement de 
l’Espagnol Juan Carlos Garrido, dont le 
contrat n’a pas été prolongé. L’USMA a 
bouclé la saison 2023-2024 à la quatrième 
place avec 49 points, loin derrière le cham-
pion le MC Alger (65 pts), sacré pour la 8e 
fois de son histoire.
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«  Respect de la vie privée. C’est ça 
l’iPhone. », pouvait-on voir placardé 
à chaque coin de rue il n'y a pas si 

longtemps. En 2020, au moment de la sor-
tie d’iOS 14, Apple ne lésine pas sur la 
communication pro-confidentialité. Une 
campagne d’affichage qui s’accompagne 
de spots vidéo tout aussi explicites, met-
tant en scène des protagonistes hurlant, à 
qui veut l’entendre, leurs mots de passe, 
centres d’intérêts, derniers achats en 
ligne, et autres détails personnels comme 
leur pointure, nombre de pas quotidiens et 
numéro de CB. 
Un discours plutôt marquant qui ne s’ar-
rête pas là puisque, fin 2022 et avec le 
lancement d’iOS 16, l’entreprise annonce 
le lancement de sa Protection avancée des 
données. Le programme est séduisant sur 
le papier, promettant le chiffrement de 
bout en bout des informations stockées 
dans iCloud. Quoi de mieux pour pousser 
utilisateurs et utilisatrices à privilégier les 
services d’Apple et à concentrer leurs 
activités dans son écosystème fermé ? 
Sauf que la réalité est bien moins relui-
sante que ce que voudrait nous faire croi-
re la firme de Cupertino… 
 
Comment Apple prétend protéger 
votre confidentialité ? 
Pour bien saisir ce qui se joue réellement 
derrière la promesse de confidentialité 
formulée par Apple, il faut revenir sur la 
manière dont les données iCloud sont pro-
tégées. 
 
La Protection standard des données 
En accord avec sa rhétorique sur l’impor-
tance du respect de la confidentialité, 
Apple applique par défaut la Protection 
standard des données pour iCloud. Une 
démarche qui sonne bien, mais laisse per-
plexe quand on creuse un peu. Cette 
mesure de sécurité fonctionne de manière 
assez classique : vos données sont chif-
frées, aussi bien en transit vers les ser-
veurs d'Apple qu’au repos. Elle couvre un 
large éventail d’informations person-
nelles : photos, emails, notes, tout y passe. 
La promesse est claire : vos données sont 
blindées contre les intrusions extérieures, 
conservées dans une sorte de coffre-fort 
numérique. 
Mais – car il y a toujours un "mais" – cette 
protection a ses failles. La clé de ce 
coffre-fort, Apple la garde dans sa poche. 

En clair, même si vos données sont proté-
gées des regards tiers, elles restent 
visibles pour Apple. Pour la firme, c'est 
un peu comme avoir un œil dans chaque 
recoin de son écosystème, une mainmise 
qui laisse dubitatif. Ainsi, même si la Pro-
tection standard des données offre un cer-
tain niveau de sécurité contre les menaces 
extérieures, elle ne garantit pas une confi-
dentialité absolue vis-à-vis d'Apple. Une 
protection, oui, mais avec des portes déro-
bées accessibles au géant de Cupertino. 
 
La Protection avancée des données 
En décembre 2022, Apple passe à la vites-
se supérieure et dévoile la Protection 
avancée des données pour iCloud qu’elle 
généralise dès le premier trimestre 2023. 
Un pas vers davantage de sécurité, 
semble-t-il. Cette fonctionnalité, à activer 
manuellement, introduit le chiffrement de 
bout en bout pour une large gamme de 
données stockées sur iCloud. Le concept 
est attrayant : les clés de chiffrement sont 
générées sur vos appareils, renforçant 
l’inaccessibilité de vos données, même 
pour Apple. En théorie, c'est une avancée 
majeure pour la confidentialité. 
Encore une fois, la réalité est bien moins 
parfaite qu’il y paraît. Malgré ces amélio-
rations, des éléments importants restent 
hors du champ de cette protection renfor-
cée. iCloud Mail, Contacts, Calendriers – 
trois applications aux contenus extrême-
ment sensibles – ne bénéficient pas du 
chiffrement de bout en bout. Apple justi-
fie leur exclusion du programme de pro-
tection avancée par la nécessité de main-
tenir l'interopérabilité avec d'autres four-
nisseurs de messagerie et d'agendas. Le 
chiffrement casse en effet les protocoles 
IMAP, CardDav et CalDAV. Cependant, 
avec ce compromis l’entreprise se réser-
ve, encore et toujours, la possibilité 
d’analyser le contenu de vos e-mails et 
d’obtenir des informations détaillées sur 
vos contacts. Un point qui suscite des 
interrogations sur l'engagement réel 
d'Apple en matière de confidentialité. 
Certaines métadonnées demeurent, elles 
aussi, en dehors du périmètre de cette pro-
tection avancée. Par exemple, le type et la 
taille des fichiers, le nombre de fois 
qu'une photo a été vue, ou encore les 
dates et heures de création/modification 
des fichiers échappent toujours au chiffre-
ment de bout en bout, sans possibilité de 

faire autrement. Ces informations, bien 
que moins sensibles, peuvent offrir un 
aperçu significatif de vos habitudes et 
préférences. En bref, si la Protection 
avancée des données d'Apple est une 
étape dans la bonne direction, elle laisse 
un goût d'inachevé. Les utilisateurs et uti-
lisatrices recherchant une confidentialité 
complète devront se tourner vers d'autres 
mesures ou services pour combler les 
lacunes laissées par cette approche sélec-
tive de la protection des données. 
 
Comment renforcer sa confidentialité 
sur les équipements Apple ? 
Au regard des limites des protections 
natives, quelques mesures supplémen-
taires s’imposent pour améliorer la confi-
dentialité sur les appareils Apple. Tout 
d’abord, activez sans délai la Protection 
avancée des données d'Apple.  
Bien que non exhaustive, l’option offre 
une couche de sécurité supplémentaire et 
non négligeable pour certaines de vos 
données stockées sur iCloud.  
Ensuite, l'essentiel réside dans la prise de 
conscience des limites inhérentes à cette 
protection. Les services tels que iCloud 
Mail, Contacts et Calendriers restent vul-
nérables, dépourvus du chiffrement de 
bout en bout. Il est donc essentiel d'envi-
sager des alternatives pour ces applica-
tions spécifiques. Pour vos communica-
tions, vos rendez-vous et la gestion de vos 
contacts, tournez-vous vers des services 
qui offrent un chiffrement de bout en bout 
par défaut. Un changement d’habitude, 
certes, mais qui garantit une meilleure 
sécurisation de vos informations sensibles 
et personnelles, à l'abri des regards 
d'Apple. Le recours à des outils alternatifs 
permet de rétablir un bon équilibre entre 
le confort offert l'écosystème Apple et la 
préservation de votre vie privée. 
 
Proton : l’alternative privée par défaut 
qu’il vous faut 
Au regard de la politique de confidentiali-
té arrangée d’Apple, Proton s’impose 
comme une alternative robuste et fiable. 
Avec ses produits phares que sont Proton 
Mail, Proton Calendar et Proton Drive, 
l’entreprise suisse confirme ses engage-
ments pour le respect de la vie privée. 
Toutes les informations y sont chiffrées 
de bout en bout par défaut et sans excep-
tion, y compris celles qu’Apple néglige 

au prétexte d’assurer une interopérabilité 
entre fournisseurs. 
À la base, Proton Mail se distingue par 
son approche centrée sur la sécurité et la 
confidentialité. En tant que service mail 
chiffré, il offre un chiffrement de bout en 
bout robuste, couplé à un chiffrement 
zero access de ses serveurs. Une double 
protection qui garantit que seuls l'émet-
teur et le destinataire peuvent lire le 
contenu des emails et accéder aux infor-
mations de contacts. Cette technologie de 
chiffrement avancée assure que même 
Proton n'a pas accès aux messages de ses 
utilisateurs, contrairement à iCloud Mail 
et Apple Contacts qui laissent une porte 
ouverte à Apple. 
Proton Calendar, intégré à Proton Mail, 
suit cette même philosophie de protection 
rigoureuse des données. Il se positionne 
comme une alternative solide à Apple 
Calendar, en proposant un chiffrement 
complet des entrées de calendrier. 
Contrairement à Apple, qui n'a pas étendu 
son chiffrement de bout en bout à ses ser-
vices de calendrier, Proton assure une 
confidentialité totale, vos événements res-
tant privés et protégés des regards indis-
crets, y compris ceux de Proton lui-même. 
Quant à Proton Drive, il vient compléter 
l'offre de Proton en tant qu'alternative 
sécurisée à Apple iCloud.  
En mettant l'accent sur la sécurité des 
données, Proton Drive offre un espace de 
stockage chiffré pour vos fichiers person-
nels et vos photos. Toutes les données 
stockées sont chiffrées, non seulement 
pendant le transfert mais aussi au repos, 
rendant tout accès non autorisé pratique-
ment impossible. Là où iCloud conserve 
certaines métadonnées accessibles, Pro-
ton Drive assure une confidentialité sans 
faille. C’est donc un écosystème complet 
et hautement sécurisé que propose Proton, 
se posant en véritable bouclier contre les 
intrusions et les regards indiscrets, y com-
pris ceux des fournisseurs de services 
eux-mêmes. Pour les utilisateurs soucieux 
de préserver leur vie privée au-delà des 
promesses marketing, Proton Mail, Pro-
ton Calendar et Proton Drive se présen-
tent comme des alternatives plus que 
convaincantes à iCloud, comblant les 
lacunes laissées par les services d’Apple 
en matière de confidentialité. Notons au 
passage que Proton propose depuis peu 
des applications natives pour macOS. 

TECH

iCloud : peut-on vraiment faire confiance à la protection 
avancée des données ? 

À en croire Apple, la firme développerait des appareils et des environnements logiciels centrés sur le respect et la protection de la vie 
privée. Entre la promesse, le discours marketing et la réalité, qu’en est-il réellement ? 
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Alors que la fin du support de Fire-
fox pour les versions antérieures à 
Windows 10 était initialement pré-

vue pour novembre 2022, Mozilla a opéré 
un revirement stratégique. Il y a plus d'un 
an, la société lançait la version ESR 
(Extended Support Release) de Firefox, 
prolongeant ainsi son assistance jusqu'à la 
version 115, publiée en juillet 2023. 
Déterminée à sécuriser sa base d'utilisa-
teurs, Mozilla va finalement continuer de 
mettre à jour son navigateur sur Windows 
7, 8 et 8.1. 
 
MOZILLA VA OFFRIR UNE NOUVELLE 
VIE À FIREFOX SUR WINDOWS 7 ET 
WINDOWS 8 
Le mois dernier, les équipes de Mozilla 
ont organisé une session de 
questions/réponses sur Reddit. À cette 
occasion, Byron Jourdan, l'un des respon-
sables de l'équipe, a alors déclaré que 
Firefox allait finalement continuer de 
bénéficier des mises à jour de sécurité sur 
les appareils fonctionnant sous Windows 
7. Voici ce qu'il a affirmé : 
« Nous prévoyons de prolonger le support 
pour les utilisateurs de Windows 7 au-delà 
de la date initialement prévue et de leur 
proposer de meilleures options pour 
migrer vers un nouvel ordinateur le 
moment venu. 
Si vous êtes plutôt du côté de Windows 8 
et Windows 8.1, sachez que Mozilla a 
confirmé dans la foulée que ces versions 
de l'OS étaient également concernées par 
le prolongement du support de Firefox. 
Pour l'heure, Mozilla n'a toutefois pas 
décidé de la date jusqu'à laquelle le sup-
port de son navigateur sera étendu. 
En revenant sur sa décision, la fondation 
souhaite certainement se démarquer de 
ses principaux concurrents, à savoir 
Google et Microsoft, qui ont d'ores et déjà 
cessé tout support de leurs navigateurs 
respectifs sur les anciennes versions de 
Windows. 

Mozilla veut offrir un sursis à Firefox  
sur Windows 7 & 8 

"Plus d'Android, 
uniquement des iPhones" : 
Microsoft exige de son 
personnel chinois 
d'utiliser Apple  

A PARTIR de septembre, les employés de 
Microsoft en Chine devront utiliser uni-
quement des iPhones pour se connecter 
aux systèmes de l'entreprise sur leur lieu 
de travail. Microsoft vient de demander à 
ses employés chinois de n'utiliser que des 
iPhones. Fini les smartphones Android 
pour s'authentifier lorsqu'ils se connectent 
aux systèmes de l'entreprise, rapporte 
Bloomberg. 
Les employés de Microsoft utilisent les 
applications Microsoft Authenticator et ID 
Pass pour vérifier leur identité lorsqu'ils se 
connectent aux systèmes de l'entreprise. 

Et parfois ils utilisent leurs smartphones 
personnels, qui peuvent être des Android. 
Toutefois, comme les services de Google 
ne sont pas accessibles en Chine, ils utili-
sent des plateformes fabriquées par des 
entreprises chinoises locales telles que 
Huawei au lieu de Google Play pour les 
smartphones Android. Ce qui pourrait 
poser des problèmes de sécurité. 
 
DES CENTAINES D'EMPLOYÉS 
CONCERNÉS 
Cette mesure s'inscrit dans le cadre de 
l'initiative Secure Future Initiative (SFI) 
de la société, un plan de sécurité annoncé 
pour la première fois à la fin de l'année 
dernière. Il concerne des centaines d'em-
ployés de Microsoft en Chine. Les 
employés qui n'utilisent pas d'iPhone pour 
l'instant se verront remettre un iPhone 15 
à titre exceptionnel. 
 
Avec Uploads, pCloud veut 
optimiser vos chargements 
ponctuels de fichiers 

LE FOURNISSEUR de stockage en ligne 
pCloud présente Uploads, une nouvelle 

fonctionnalité permettant de charger rapi-
dement un gros fichier vers l'un de vos 
dossiers en ligne. 
Si certains services de stockage en ligne 
implémentent de nouvelles fonctionnalités 
ici et là, pCloud, déjà bien mature, s'attel-
le de son côté à soigner sa solution. Après 
avoir peaufiné l'interface de son lecteur de 
fichiers MP3 le mois dernier, pCloud s'in-
téresse cette fois à l'optimisation du char-
gement des fichiers. 
 
QU'EST-CE QU'UPLOADS ? 
À l'heure actuelle, la mise en ligne de 
fichiers via glisser-déposer dans l'explora-
teur de fichiers du système utilise l'espace 
de stockage local pour effectuer une mise 
en cache durant le temps de transfert. 
Cette méthode permet d'assurer une stabi-

lité lors du processus de chargement. En 
revanche, selon pCloud, il arrive parfois 
que le disque local n'arrive pas à gérer cor-
rectement cette mise en cache ; et c'est 
notamment le cas lorsque le fichier est 
lourd ou lorsqu'on essaie de charger plu-
sieurs dizaines de documents d'une traite. 
Cette stabilité peut également se traduire 
par un temps de synchronisation plus long. 
Disponible au sein de la dernière version 
de son client sur macOS, Windows et 
Linux, Uploads permet donc des transferts 
directs vers le dossier de son choix sans 
passer par la moulinette de synchronisa-
tion classique. En pratique cela permet par 
exemple de sauvegarder rapidement une 
archive ZIP stockée sur une clé USB 
externe. 
Notons cependant que si vous disposez de 
l'option pCloud Encryption, il ne sera pas 
possible de charger directement un fichier 
au sein de ce répertoire, tout comme il 
n'est aujourd'hui pas possible d'effectuer 
une synchronisation directe dans ce der-
nier sans passer par un utilitaire tiers 
comme FreeFileSync. Uploads fonctionne 
par contre avec les dossiers partagés pour 
lesquels vous disposez de droits d'écriture. 
 

 
Contre toute attente, Mozilla va 

 finalement étendre le support de  
son navigateur Firefox sur  

Windows 7, Windows 8  
et Windows 8.1. 

 

Pour être moins 
dépendant de Safari, 
Google veut inviter son 
app sur votre iPhone 

L'ENTREPRISE Google peut-elle sim-
plement continuer de payer Apple pour 
s'installer comme moteur de recherche 
par défaut sur Safari ? En tout cas, elle 
souhaiterait changer la situation actuelle 
pour promouvoir son application. 
20 milliards de dollars, c'est la somme 
qu'aurait reversée Google à Apple en 
2022 pour convaincre la firme de Tim 

Cook d'être le moteur de recherche pré-
installé, au moins sur l'ensemble des 
appareils commercialisés aux États-Unis 
et en Europe. Et selon Bloomberg, ce 
sont 5 milliards de dollars de plus qu'en 
2021. Il ne serait donc pas surprenant 
que le géant de la recherche ait effectué 
des chèques similaires pour 2023 et pour 
cette année. 
 
GOOGLE REDOUTE DES SANCTIONS 
Mais Google entend faire changer cette 
situation, pas pour le coût de cette opé-
ration qui dure depuis plus d'une décen-
nie, mais au regard de potentiels pro-
blèmes vis-à-vis des autorités antitrust.  
C'est en tout cas ce que rapporte The 
Information. 
Les autorités de régulation du commerce 
outre-Atlantique et au sein de l'Union 
européenne, notamment avec le DMA, 
renforcent leurs mesures à l'encontre des 
GAFAM. Or, cet accord entre deux 
géants de la tech pourrait facilement être 
vu d'un mauvais œil et qualifié d'une 

entrave certaine face à la concurrence. 
Même Microsoft, qui peine à s'imposer 
depuis une vingtaine d'années sur le 
marché de la recherche en ligne, a 
ouvertement critiqué cet accord. En 
octobre dernier, Satya Nadella, P.-D.G. 
de la firme de Redmond, l'avait qualifié 
de « fantastique arrangement oligopolis-
tique », et l'idée qu'il existe vraiment une 
quelconque concurrence dans le secteur 
de la recherche était selon lui « ridicule 
». 
 
ALLEZ-VOUS INSTALLER  
L'APPLICATION GOOGLE ? 
Alors que les deux parties sont en train 
d'échanger sur une implémentation 
potentielle des API de l'IA de Gemini 
aux côtés de celles de ChatGPT au sein 
d'iOS et de macOS, Google serait en 
train de repenser sa stratégie au global 
avec Apple. L'une des solutions envisa-
gées serait d'inciter davantage les utilisa-
teurs d'iPhone et d'iPad à installer l'ap-
plication Google officielle. 
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L
es travaux, qui ont coûté 
quelque huit millions d’eu-
ros, ont duré environ un an. 

La circulation sur l’E40 à hau-
teur de Drongen a été perturbée 
pendant des mois et la voie 
rapide a même été fermée 
durant la nuit. Tout cela pour 
que le pont, inauguré il y a seu-
lement quelques semaines, ne 
permette pas aux camions, et 
même à certaines voitures, de 
s’y croiser. 
L’Agence flamande des routes 
et du trafic (AWV) reconnaît le 

problème. Des panneaux de 
signalisation ont été placés ce 
mardi sur et autour du pont afin 
de réguler le passage du trafic à 
tour de rôle, indique l’agence 
sur son site web. 
“En raison de l’étroitesse du 
profil de la route, les camions, 
en particulier, ne peuvent pas 
passer dans les virages menant 
au pont, ce qui entraîne des 
situations gênantes et dange-
reuses. En instaurant la circula-
tion à tour de rôle, nous vou-
lons éviter cela”, peut-on lire 
sur le site de l’AWW. 
Une future passerelle cycliste? 
Pour expliquer l’étroitesse du 
passage, l’AWV invoque l’exi-
guïté de l’espace. Selon l'agen-
ce, il n’était pas possible de 
gagner du terrain en expro-
priant.  
“Parallèlement, il fallait déga-
ger de l’espace pour une piste 
cyclable suffisamment sûre”, 
souligne l’AWV. 
Des pistes sont actuellement à 
l'étude pour résoudre le problè-
me. Un réaménagement com-
plet de la bretelle d’autoroute 
de Drongen est notamment 

évoqué. Le pont trop étroit 
serait alors transformé en pas-
serelle cycliste. Un projet qui 
pourrait toutefois prendre plu-

sieurs années avant de voir le 
jour. En attendant, la prudence 
est de mise pour les chauffeurs 
de camions. 

Il a été 
scientifiquement 
prouvé que moins 
vous en savez, plus 
vous pensez que vous 
savez ! 

C’EST L’EFFET Dunning-Kruger, cet 
effet est décrit par Wikipédia comme 
un biais cognitif dans lequel les indivi-
dus non qualifiés souffrent de supério-
rité illusoire, ils sont incapables de 
reconnaître leur propre incompétence. 
L’effet Dunning-Kruger était une étude 
faite par deux scientifiques de l’Univer-
sité Cornell David Dunning et Justin 
Kruger en 1999. 
Les participants ont été testés sur 
leurs compétences grammaticales, 
leurs capacités de raisonnement 
logique, ainsi que l’humour. Ceux qui 
étaient classés dans une partie nette-
ment inférieure aux autres ont suresti-
mé leurs propres capacités. Tandis 
que ceux qui avaient des capacités 
supérieures ont sous-estimé leurs 
compétences. 
 
Charlie Chaplin a 
participé à un concours 
de sosies de lui-même en 
1915 incognito et n’a pas 
gagné ! 

Charlie Chaplin était une superstar 
internationale grâce à ses films muets 
et son style unique. En dehors de ses 
nombreux films, les concours de sosie 
du célèbre acteur étaient une forme de 
divertissement populaire. 
En 1915, Chaplin a décidé de partici-
per à l’un de ces concours incognito à 
San Francisco, et bizarrement il a 
perdu, il a même échoué de se quali-
fier à la phase finale de la compétition. 
 

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

Mieux vaut tard que jamais ! Quarante 
ans après leur apparition, les disquettes 
3,5'' vont être bannies de tous les sys-

tèmes du gouvernement japonais ! Cette 
étape, très tardive donc très attendue, 
était essentielle dans la dynamique de 
transition numérique de la bureaucratie 

nippone. 
 

Pas pratique, pas fiable et en voie  
d’extinction 

Cette suppression peut prêter à sourire, 
tant la disquette semblait anachronique : 

le petit objet inventé dans les années 
1960 (mais décliné au format 3,5'' en 

1984) propose en effet une capacité de 
stockage ultra-limitée et une fiabilité très 
aléatoire… Sans compter que Sony, qui 
en était le dernier fabricant, avait arrêté 

leur production en 2010 ! 
Les 1.034 dernières réglementations 

régissant l’utilisation de ces supports de 
stockage pour le moins désuets ont donc 
été amendées le 28 juin 2024, poussant 

Taro Kono, le ministre de la Réforme 
numérique qui fait de la modernisation de 

l’administration son cheval de bataille, à 
déclarer : « Nous avons remporté la 

guerre contre les disquettes ! ». 
Contrairement à ce que l’on peut imagi-
ner, la transition au tout numérique ne 

s’opère que très très lentement au pays 
du Soleil-Levant. Les choses s’étaient 

toutefois accélérées après la pandémie 
de Covid-19, durant laquelle de nom-

breux services japonais s’étaient retrou-
vés bloqués à cause de l’utilisation de ce 

type de technologies, rapporte La 
Dépêche. 

 
Le nouveau pont qui 
enjambe l’autoroute 

E40 à hauteur de 
Drongen 

 (Tronchiennes), près 
de Gand, inauguré à 

la fin du mois de mai, 
s’avère ne pas être 

assez large. Les 
camions, et même  

certaines voitures, ne 
peuvent tout simple‑
ment pas s’y croiser. 
Les autorités compé‑
tentes ont d’ores et 

déjà installé des  
panneaux de s 

ignalisation afin de 
réguler le trafic. 

 

Japon
Technologie : Le gouvernement Japonais se décide (enfin)  

à mettre un terme à l’utilisation des disquettes 
ÉJECTÉES•Les 1.034 dernières réglementations régissant leur utilisation ont été amendées le 28 juin 2024 

Un pont flambant neuf à huit millions 
d’euros sur l’autoroute de la mer est 
finalement trop étroit 

LE SAVIEZ VOUS 
J Indépendant

Etats-Unis : Encore un Boeing qui perd 
une roue au décollage, une énième 
enquête ouverte 
LUNDI, un Boeing 757‐200 
a dû atterrir en urgence 
avec une roue en moins, 
qu’il avait perdue lors de 
son décollage à l’aéroport 
de Los Angeles Cela ne s’ar‐
rête plus. Alors que l’avion‐
neur américain  accumule 
les déboires et défaillances 
techniques depuis des 
mois, un nouvel incident 
est survenu sur un avion 
Boeing lundi. 
Un Boeing 757‐200, qui 
avait à son bord 174 passa‐
gers et sept membres 
d’équipage à destination de 
Denver (Etats‐Unis), a 
perdu un pneu lors de son 
décollage à l’aéroport de 
Los Angeles. Malgré la roue 
manquante, il a réussi à 

atterrir sans dommages, 
avec 25 minutes de retard. 
« La roue a été récupérée à 
Los Angeles, et nous enquê‐
tons sur la cause de cet  
événement », a annoncé la 
compagnie américaine  
United Airlines, qui opérait 
l’appareil, dans un commu‐
niqué. Selon un porte‐paro‐
le de Boeing, l’appareil 
avait été livré à la compa‐
gnie il y a 30 ans, en 1994. 
L’avionneur a cessé la  
production du modèle  
757‐200 depuis 2004.
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Le passé de l'Antarctique revisité:  
la glaciation du continent ne s'est pas  

produite comme on le pensait 

F
antomatique, un être translucide 
des abysses prend la fuite alors 
qu'un "vaisseau" alien se pose dans 

le sable de la mer d'Amundsen, en face 
du glacier Thwaites. Il s'agit en fait du 
MeBo70, un appareil de forage équipé 
d'une tête rotative, capable de percer 
les sols les plus durs afin d'en extraire 
de précieuses "carottes" – c'est‐à‐dire 
des tubes de sédiments marins, longs 
d'une dizaine de mètres. 
Sans ce bijou de technologie, jamais 
l'équipe de recherche internationale 
qui le contrôlait à bord du brise‐glace 
allemand Polarstern n'aurait pu percer 
les mystères de l'un des épisodes les 
plus marquants du passé de notre pla‐
nète : la glaciation de l'Antarctique. Un 
processus majeur qui s'est enclenché il 
y a 34 millions d'années, à la transition 
Éocène‐Oligocène. 
D'après leur nouvelle étude publiée 
dans la revue Science (4 juillet 2024), 
seul l'Antarctique oriental s'est recou‐
vert de glace à cette période de change‐
ment climatique. Pour l'Antarctique 

occidental, en revanche, il a fallu 
attendre 7 millions d'années supplé‐
mentaires. Presque une éternité… 
 
Aucun signe de la présence de glace 
dans les sédiments 
En effet, l'analyse de la composition 
des carottes de sédiments prélevées en 
Antarctique occidental ne montrait 
aucun signe indicateur de la présence 
de glace au moment du premier pic de 
refroidissement il y a 34 millions d'an‐
nées. 
Par ailleurs, les conditions climatiques 
nécessaires à la formation de glace per‐
manente prévalaient uniquement dans 
les régions côtières de l'Antarctique 
oriental, ainsi que sur la Terre de Victo‐
ria septentrionale, d'après leur modéli‐
sation informatique. 
"La simulation a confirmé les résultats 
de la carotte exceptionnelle des géo‐
logues", résume dans un communiqué 
le professeur Gerrit Lohmann, modéli‐
sateur du paléoclimat à l'Institut Alfred 
Wegener (AWI) en Allemagne. 

Cela change complètement ce que 
nous savons de la première glacia‐
tion antarctique, souligne‐t‐il. 
Cette différence entre l'est et l'ouest 
s'explique selon les chercheurs par la 
présence de la chaîne montagneuse 
transantarctique, qui traverse comme 
son nom l'indique le continent. Du côté 
oriental, des masses d'air humide 
seraient venues se heurter au relief, 
créant ainsi les conditions idéales pour 
qu'une calotte glaciaire se forme. La 
glace a pu ensuite s'étendre vers l'inté‐
rieur des terres.  
Quant à l'Antarctique occidental, 
recouvert d'une dense forêt qu'il est 
difficile d'imaginer aujourd'hui, "ce 
n'est qu'environ sept millions d'années 
plus tard que les conditions clima‐
tiques ont permis à la calotte glaciaire 
d'atteindre la côte ouest", complète 
Hanna Knahl, modélisatrice du paléo‐
climat à l'AWI. 
"Nos résultats montrent clairement à 
quel point il a fallu qu'il fasse froid 
pour que la glace puisse avancer et 

recouvrir l'Antarctique occidental qui, 
à l'époque, se trouvait déjà sous le 
niveau de la mer dans de nombreuses 
régions", détaille‐t‐elle. 
 
Un indice pour l'avenir du continent 
blanc ? 
Ces travaux révèlent à quel point les 
deux masses continentales réagissent 
de manière différente aux change‐
ments climatiques. Une affirmation à 
conjuguer au passé, mais également au 
présent : "Il suffit d'un léger réchauffe‐
ment pour que la glace de l'Antarctique 
occidental fonde à nouveau, et c'est 
exactement ce qui se passe actuelle‐
ment", note Johann Klages, géologue à 
l'AWI, qui a dirigé l'équipe. 
L'étude devrait en tout cas contribuer à 
améliorer les modèles climatiques afin 
de pouvoir simuler avec davantage de 
précision les interactions entre la glace, 
l'océan et l'atmosphère. Autrement dit, 
la façon dont les glaces permanentes 
affectent la dynamique du climat mon‐
dial, et inversement.

Évacuations massives au 
Texas, face à la menace de 
l'ouragan Béryl 
PLUSIEURS ZONES côtières du Texas 
ont été évacuées en raison d'alertes aux 
inondations et aux coupures de courant 
à l'approche de Béryl, qui a repris de la 
force dans la nuit de dimanche à lundi, 
redevenant un ouragan. 
Les vents maximums soutenus de Béryl 
ont atteint près de 120 km/h. Selon ces 
chiffres, Béryl (qui avait été rétrogradé 
en tempête tropicale, ndlr) est redeve‐
nu un ouragan.  
Nous nous attendons à un renforce‐
ment supplémentaire avant qu'il ne 
touche terre sur la côte texane, a indi‐
qué le Centre national des ouragans des 

Etats‐Unis (NHC) dans son dernier bul‐
letin. 
Le NHC a également émis une alerte 
aux tornades pour certaines zones du 
Texas, dont Houston, ville de 2,3 mil‐
lions d'habitants est menacée par la 
trajectoire prévue de l'ouragan. 
"Nous devons prendre Béryl très, très 
au sérieux", a déclaré son maire, John 
Whitmire.  
Les habitants de Houston doivent 
savoir "que les conditions dans les‐
quelles vous vous endormez ce soir ne 
seront pas les mêmes que celles dans 
lesquelles vous vous réveillerez demain 
matin", a‐t‐il insisté. 
Plusieurs zones de la côte texane 
étaient en état d'alerte dimanche. Béryl 
devrait toucher terre entre la ville por‐

tuaire de Corpus Christi et l'île de Gal‐
veston tôt lundi. Des images filmées 
dans la nuit de dimanche à lundi par un 
chasseur d'ouragans depuis la localité 
de Sargent, entre Corpus Christi et Gal‐
veston, montraient de fortes pluies et 
du vent.  
Des précipitations allant jusqu'à 380 
mm sont attendues dans certaines par‐
ties du Texas, a indiqué le centre des 
ouragans, avertissant que cela pourrait 
créer des inondations soudaines dans 
certaines zones.  
Les autorités du comté de Nueces, où se 
trouve Corpus Christi, ont demandé aux 
touristes venus profiter des plages, de 
quitter la ville, tandis que le comté voi‐
sin de Refugio ‐ qui ne s'est pas encore 
totalement remis de l'ouragan Harvey 

en 2017 ‐ a émis un ordre d'évacuation 
obligatoire samedi. La ville de Galves‐
ton, au sud‐est de Houston, a ordonné 
une évacuation volontaire pour cer‐
taines zones, des vidéos publiées sur 
les sociaux montrant des files de voi‐
tures sortant de la ville. Le gouverneur 
par intérim de l'Etat, Dan Patrick, a 
appelé les Texans à rester en alerte, à 
écouter les autorités locales et à quitter 
la zone dangereuse si possible. 
 
Une tempête mortelle pour les per‐
sonnes exposées 
"Cette tempête sera mortelle pour les 
personnes qui se trouvent directement 
sur sa trajectoire", a déclaré M. Patrick 
lors d'une conférence de presse organi‐
sée par les services d'urgence de l'Etat.

À l'aide de forages et de simulations, une équipe internationale démontre que seul l'Antarctique oriental s'est recouvert de glace il y a 
34 millions d'années. Pour l'Antarctique occidental, il a fallu attendre 7 millions d'années supplémentaires. Une information cruciale 

pour anticiper le climat futur. 

Le continent Antarctique a‑t‑il un drapeau 
officiel ? 
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P lus on vieillit, moins on supporte 
les températures hivernales. 
Normal, nous explique le Dr Pas‐

cale Péricaud, médecin généraliste à 
Suresnes (92) : "Le métabolisme de 
base, qui représente la quantité d'éner‐
gie que le corps dépense au repos, dimi‐
nue avec l'âge". Moins d'énergie produi‐
te signifie moins de chaleur interne 
générée, rendant les personnes plus 
sensibles au froid. "Différents symp‐
tômes peuvent alors apparaître comme 
la fragilité des os, une peau plus sèche, 
des selles difficiles (constipation) ou 
encore le manque de concentration, une 
plus grande fatigue, une frilosité plus 
marquée" ajoute Perrine Moret, théra‐
peute en Ayurveda. 
 
Moins de muscles aussi 
Avec l'âge, il y a souvent une diminution 
de la masse musculaire, un phénomène 
également connu sous le nom de "sarco‐
pénie". "Les muscles jouent un rôle cru‐
cial dans la production de chaleur, et 
une perte de masse musculaire peut 
entraîner une réduction de la capacité à 
générer de la chaleur" poursuit le méde‐
cin. De même, la couche de graisse sous‐
cutanée, qui agit comme un isolant ther‐
mique, a tendance à diminuer avec l'âge, 
rendant les personnes plus vulnérables 
aux températures froides. 
 
Une circulation sanguine plus faible 
Les changements liés à l'âge dans le sys‐
tème circulatoire peuvent affecter la cir‐
culation sanguine. "Une circulation san‐
guine plus faible peut entraîner une 

diminution de la fourniture de chaleur 
aux extrémités du corps, augmentant 
ainsi la sensation de froid" reprend la 
généraliste.  
Dans la même lignée, "les récepteurs de 
la peau qui signalent les changements 
de température peuvent devenir moins 
sensibles avec l'âge, ce qui signifie que 
les personnes âgées peuvent ne pas être 
aussi conscientes des variations de tem‐
pérature et sous‐estimer la nécessité de 
se protéger contre le froid".  
 
Des maladies qui rendent plus  
sensibles au froid 
Certaines conditions médicales fré‐
quentes chez les personnes âgées, 
comme l'arthrite, les maladies car‐
diaques et le diabète, peuvent égale‐

ment influencer la sensibilité au froid. Il 
est important que les personnes âgées 
prennent des précautions supplémen‐
taires pour se protéger du froid, en s'ha‐
billant chaudement (et, en Ayurvéda, en 
portant des couleurs chaudes : les tons 
d'orange, de rouge et de jaune), en res‐
tant bien hydratées, et en évitant une 
exposition prolongée à des tempéra‐
tures extrêmes.  
Une alimentation saine et équilibrée 
peut contribuer à maintenir un métabo‐
lisme sain et à fournir l'énergie néces‐
saire pour générer de la chaleur corpo‐
relle. "Les personnes âgées ont tendan‐
ce à manger moins, ce qui peut entraî‐
ner une baisse de l'apport en calories et 
un risque de malnutrition" insiste le Dr 
Péricaud. 

"Mangez cuit et laissez de côté les 
crudités" 
L'Ayurveda fonctionne par principe 
d'opposition : "Pour rééquilibrer le 
froid, il faut lui apporter du chaud, pour‐
suit la thérapeute. Pour contrer cette fri‐
losité due au vieillissement, il est donc 
indispensable de modifier certaines 
habitudes en s'entourant d'aliments et 
de gestes réchauffants. Concrètement, 
dans votre alimentation, mangez cuit et 
laissez de côté les crudités. Favorisez les 
fruits et légumes orangés comme les 
courges, les patates douces, les carottes, 
les kakis, les agrumes, les mangues…" 
Enfin, il faut rester actif. L'exercice 
modéré peut stimuler la circulation san‐
guine et aider à maintenir une tempéra‐
ture corporelle plus élevée.

BIEN-ÊTRE

On ressent davantage le froid 
quand on vieillit et il y a 

plusieurs raisons 
physiologiques à cela, selon 

nos experts 
 

Pourquoi a‐t‐on plus froid en 
vieillissant ? 

BIEN‑ÊTRE

Mal partout au réveil : 
causes, que faire ? 
LES DOULEURS musculaires et articu‐
laires au réveil sont particulièrement 
désagréables. Une rhumatologue nous 
explique à quoi elles sont dues et com‐
ment s'en débarrasser. 
Les douleurs matinales sont fréquentes 
et le plus souvent bénignes. Elles dispa‐
raissent généralement en l'espace de 
quelques minutes, dès lors que l'on se 
met en mouvement. Toutefois, elles peu‐
vent aussi être le signe d'une pathologie 
plus invalidante. Le Pr Aleth Perdriger, 
rhumatologue, nous apprend à faire la 
distinction entre une simple raideur 
musculaire ou articulaire et un rhuma‐
tisme.  
 
Une simple raideur musculaire  
"Les douleurs au réveil localisées à 
divers endroits du corps sont souvent 
liées au fait que les muscles ont été au 
repos durant la nuit. Comme ils ne sont 
pas chauds, les articulations peuvent 
coincer et rendre tout mouvement diffi‐
cile", pose d'emblée le Pr Aleth Perdri‐
ger. Les douleurs s'estompent générale‐
ment en quelques minutes, après avoir 
fait des étirements et s'être mis en mou‐
vement. "Ce type de douleur peut aussi 
survenir quand on reste trop longtemps 
assis", continue‐t‐elle. 
 
Des douleurs d'arthrose (déjà ?) 
Les douleurs matinales peuvent aussi 
être dues à l'arthrose. "Le cartilage de 
l'articulation étant un peu abimé, il a du 
mal à supporter le mouvement et ce, 
d'autant plus si le muscle autour n'est 

pas chaud", informe la rhumatologue. Là 
encore, la douleur est brève, il s'agit 
d'un simple "dérouillage" matinal. L'ar‐
throse normale avec l'âge, mais pour 
limiter son apparition, il convient de 
renforcer le muscle et d'effectuer des 
mouvements d'étirements le matin. 
"Plus on a de bons muscles, moins les 
articulations auront à supporter le 
poids. Il est donc primordial de veiller à 
garder une activité physique régulière, 
d'adopter une alimentation équilibrée 
et de s'hydrater tout au long de la jour‐
née", prévient la spécialiste.  
 
Arthrose précoce : 4 symptômes 
caractéristiques chez les jeunes 

Douleurs qui ne passent pas, raideurs… 
On n'y pense pas toujours avant 50 ans 
mais l'arthrose peut commencer plus 
tôt. Identifier les symptômes de l'ar‐
throse quand on est jeune permet de 
freiner l'évolution. 
 
Une mauvaise literie ou une malposi‐
tion durant le sommeil  
Une literie en mauvais état ou une mal‐
position pendant le sommeil peuvent 
aussi occasionner des douleurs au 
réveil. Pour éviter ces effets délétères, il 
est recommandé d'opter pour un mate‐
las ferme et de s'assurer que l'oreiller 
n'est pas trop épais. Afin de favoriser un 
alignement adéquat de la colonne verté‐

brale, il peut être utile de placer un 
coussin entre ses genoux si l'on dort sur 
le côté, et sous ses genoux si l'on dort 
sur le dos. De manière générale, un 
matelas doit être changé tous les dix 
ans.  
Des courbatures  
Les courbatures qui surviennent le 
matin au réveil peuvent être consécu‐
tives à une séance de sport effectuée la 
veille ou être liées à une infection virale 
comme la grippe ou le covid. Pour les 
soulager rapidement, il est important de 
s'étirer et de s'hydrater. Il peut égale‐
ment être intéressant de se masser avec 
de l'huile d'arnica. Enfin, il est primor‐
dial de s'échauffer avant chaque effort 
pour prévenir les courbatures !  
 
Plus grave : une maladie  
inflammatoire  
Certaines pathologies inflammatoires, à 
l'instar de la polyarthrite rhumatoïde ou 
de la polyarthrite inflammatoire, sont 
également susceptibles de provoquer 
des douleurs générales le matin au 
réveil. Le dérouillage matinal est alors 
beaucoup plus long.  
Et pour cause, le fait de se reposer va 
entraîner un œdème, rendant le mouve‐
ment douloureux. "L'élément qui per‐
met de faire la distinction entre une 
douleur mécanique et une douleur 
inflammatoire est la durée, indique le Pr 
Aleth Perdriger. La raideur inflammatoi‐
re est beaucoup plus longue à partir : 30 
minutes à 1h, contre seulement 
quelques minutes en cas de douleur 
mécanique. D'ailleurs, les douleurs 
inflammatoires sont présentes le reste 
de la journée, pas seulement au réveil."
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télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

 Série policière - France 2022 
          HPI Saison 2 

  Comédie - France 2020 
         Divorce Club 

 Musique 
         France - 2024 
         Les secrets de l'année 1986

  Magazine de société 
           France   
           Vive le camping 

  Culture Infos 2021 
          Ils construisent la maison de leurs rêves 

 Comédie 
          France - 1993 
          La Soif de l'or 

  Magazine culturel - France  
           Le grand échiquier 

 Série de suspense - 2023 
         Boat Story  

  Film policier 
           France - 2022 
          Novembre 

  Cinéma -  Royaume-Uni - États-Unis 
          Coup de théâtre 

  Film catastrophe Corée du Sud 2023 
         Concrete Utopia 

  Film d'animation 
           Etats-Unis - France - Japon  
           Moi, moche et méchant 3 
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21 h 00
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21 h 10

20 h 50

21 h 20

21 h 10

21 h 00

21 h 20

22 h 50

la chaine 21h03

Série fantastique - Espagne 2021 
Saison 1 Épisode 1/2 

Paraiso 
Trois jeunes filles ont disparues dans les  
environs d'Almanzora, en Espagne. Javi, le 
frère de l'une d'entre elles, part à leur 
recherche. Il est aidé par ses amis Quino et 
Alvaro. Zeta, la brute du collège se joint  
également à eux. Les adolescents découvrent 
bientôt que la discothèque du village, le  
Paraiso, est en lien étroit avec la disparition des 
jeunes filles.

Série dramatique France - 2018 
Saison 4 Épisode 9-10 
 
Le bureau des légendes  
Marina revient en Russie en voiture après une 
courte escapade en Ukraine en compagnie de 
Misha, son compagnon. Avant leur arrivée à la 
frontière, Sisteron lui annonce par un SMS 
crypté qu'elle a été dénoncée par Malotru. Son 
arrestation par les services du contre-espion-
nage russe est imminente. De son côté,  
Malotru rentre en France et se livre aux agents 
de la DGSE. 
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:19 12:35 16:26 19:50 21:35 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:54 12:44 16:25 19:47 21:22 

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:49 13:00 16:50 20:14 21:57 

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:55 13:05 16:54 20:18 22:00 

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:59 13:08 16:57 20:20 22:02 

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
03:26 12:39 16:29 19:53 21:37 

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
03:43 12:53 16:43 20:06 21:49 

CONFÉRENCE 
SUR LA CRITIQUE 
THÉÂTRALE 
État des lieux et défis 
LA CONFÉRENCE sur la critique 
théâtrale, organisée dans le cadre du 
Festival culturel local du théâtre 
professionnel de Sidi Bel Abbès, a 
constitué une occasion riche en 
réflexions et en échanges sur l’état 
actuel du théâtre algérien. Cet 
événement, qui a réuni des 
universitaires et des journalistes 
spécialisés dans le domaine, a permis 
de mettre en lumière les défis 
auxquels est confronté cet art vivant, 
mais aussi d’esquisser des pistes de 
réflexion pour son avenir. 
Le Dr Leila Benaïcha a interpellé 
l’auditoire, du théâtre régional 
d’Oran Abdelkader Alloula, avec une 
question essentielle : pourquoi la 
critique théâtrale académique ne 
joue-t-elle pas un rôle plus central 
dans l’appréciation des œuvres 
théâtrales, en explorant leurs 
esthétiques et leurs spécificités ? 
Elle a souligné la nécessité de la 
présence des deux éléments dans le 
mouvement théâtral dans son 
ensemble. «Pour ne pas laisser le 
terrain vide, il est en tout cas 
impossible d’éliminer la présence de 
la critique théâtrale, et nous ne 
pouvons pas reconnaître une critique 
théâtrale qui ne touche pas à la 
pratique créative théâtrale dans son 
ensemble», a-t-elle affirmé. 
Parallèlement, le Dr. Mohamed Kada 
a souligné un problème persistant : 
l’absence croissante du public dans 
les salles de théâtre. «Dans les années 
70, le public remplissait les salles de 
théâtre et payait volontiers pour 
assister aux pièces.  
Aujourd’hui, même si l’on exigeait 
un paiement pour accéder aux 
spectacles, il semble peu disposé à le 
faire», a-t-il regretté. Il a également 
souligné que «le théâtre fait partie 
intégrante de nos rues et de notre 
quotidien, bien au-delà des planches. 
Nos tragédies se déroulent dans notre 
vie de tous les jours. Nous ne 
parvenons pas à investir dans nos 
réalités quotidiennes, nos drames 
personnels, nos soucis et nos 
problèmes journaliers». 
L’intervenant a également mis en 
lumière un autre problème : la 
mécompréhension fréquente de la 
tragédie grecque. «Souvent, le sens 
de la tragédie grecque est mal 
interprété. Nous nous contentons trop 
souvent de sa forme extérieure», a-t-
il expliqué. Il a poursuivi en 
affirmant que «la critique a permis à 
l’humanité de sortir de son sommeil 
intellectuel de 22 siècles». Il a 
également abordé de manière critique 
l’approche du théâtre, en soulignant 
que «la critique théâtrale est une 
quête essentielle de l’humanité». 
Enfin, il a ajouté que «le théâtre 
orienté vers le profit pose un 
problème sérieux». 
Pour sa part, Bouziane Ben Achour, 
écrivain-journaliste, a offert un 
regard personnel, mettant en 
évidence le défi actuel des critiques 
théâtrales dans les médias. «Les 
critiques théâtraux dans la presse 
sont avant tout des passionnés de cet 
art, dotés d’une solide formation dans 
ce domaine», a-t-il souligné.  

Meriem Djouder

Ce dernier qui a, bien 
avant le début de l’opé-
ration spéciale russe en 
Ukraine, le 24 février 

2022, construit son argumentaire 
sur l’exacerbation de la russo-
phobie, tente depuis, en vain, de 
couper tout lien entre l’Europe et 
la Russie, et pire, isoler celle-ci 
sur la scène internationale. Le 
déplacement moscovite d’Orban 
bouscule ce postulat et conforte 
la position centrale de Moscou 
dans toute issue de la crise ukrai-
nienne. 
En effet, Budapest qui depuis le 
début de cette crise a pris ses dis-
tances avec les décisions euro-
atlantistes concernant la Russie, 
confirme, cette fois-ci, sa volon-
té d’être un liant, une tête de pont 
entre Bruxelles et Moscou. 
Quatre jours seulement après le 
début de sa présidence de l’UE, 
le Premier ministre hongrois 
s’est déplacé, le 05 juillet, à 
Moscou. Cependant, Victor 
Orban se veut pragmatique. «Les 
positions sont très éloignées», a-
t-il affirmé aux journalistes, sou-
lignant néanmoins qu’un «pas 
important» avait été franchi et 
qu’il poursuivrait ses efforts 
dans sa tentative de médiation 
dans la crise ukrainienne. «Nous 
avons eu une conversation 
franche et utile», a déclaré de son 
côté, Vladimir Poutine, le prési-
dent russe. 
Ainsi, Vladimir Poutine confir-
me que lui-même et son invité 
hongrois ont échangé en toute 
franchise autour de la question 
ukrainienne. Il faut dire que les 
deux hommes se connaissent 
bien. Victor Orban est qualifié de 
très proche du chef du Kremlin 
puisqu’il s’agit de son cinquième 
séjour à Moscou depuis le début 

de la guerre en février 2022. 
Mieux, la Hongrie est le seul 
pays de l’UE à commercer avec 
la Russie en monnaie nationale, 
soit l’euro et le rouble, résistant 
ainsi à toutes les pressions de 
Bruxelles et de Washington 
visant à déconnecter la Hongrie 
de la Russie. 
La condamnation de cette visite 
à Moscou n’a pas tardé, côté 
européen. Sur le réseau social X, 
les chefs de gouvernement ont 
dénoncé un geste «irresponsable 
et déloyal», comme l’a écrit le 
premier ministre suédois, Ulf 
Kristersson. Son homologue 
estonienne, Kaja Kallas, a jugé 
que Victor Orban «exploite la 
position de la présidence de l’UE 
pour semer la confusion. L’UE 
est unie, clairement derrière 
l’Ukraine et contre l’agression 
russe». «Le Conseil européen est 
représenté en politique étrangère 
par [le président du Conseil 
européen] Charles Michel, a 
pour sa part souligné le chance-
lier allemand, Olaf Scholz. La 
position de l’UE est très claire : 
nous condamnons la guerre 
d’agression russe. L’Ukraine 
peut compter sur notre sou-
tien». Seul Jens Stoltenberg, le 
secrétaire général de l’OTAN, a 
confirmé avoir été tenu au cou-
rant. Une question de fond : 
Orban agit-il en roue libre ou 
sert-il de courroie de transmis-
sion entre l’UE et l’Otan d’un 
côté et la Russie de l’autre ? 
Déjà, la Slovaquie soutient la 
démarche de son voisin hon-
grois. «Je tiens à exprimer mon 
admiration pour le Premier 
ministre hongrois, qui n’a pas 
hésité et s’est rendu à Kiev et à 
Moscou. Je serais heureux de le 
rejoindre si j’étais en bonne 

santé. Il n’y aura jamais trop de 
négociations de paix», a déclaré 
Robert Fico lors de sa première 
apparition en public après avoir 
échappé de justesse d’une tenta-
tive d’assassinat, il y a quelques 
semaines. 
Nous remarquons une fissure 
dans le bloc européen concernant 
la Russie : celui des irréductibles 
anti-russes composés des pays 
baltes, des pays scandinaves, de 
l’Allemagne et de la Pologne. 
Celui des pays ouverts aux négo-
ciations avec la Russie, notam-
ment la Hongrie, la Slovaquie 
auxquels se joint la Serbie, pays 
hors UE, et enfin le reste des 
pays de l’UE qui peuvent balan-
cer vers le deuxième camp au gré 
de leurs intérêts. L’idée donc que 
Victor Orban ai agi en éclaireur 
n’est pas tout à fait à exclure. 
Reste les Etats-Unis. La Maison 
Blanche s’est dite «préoccupée 
par le choix du premier 
ministre Orban de faire ce voya-
ge à Moscou», selon sa porte-
parole, Karine Jean-Pierre. Ce 
déplacement «ne fera pas avan-
cer la cause de la paix et il est 
contre-productif pour le soutien 
à la souveraineté, à l’intégrité 
territoriale et à l’indépendance 
de l’Ukraine», a-t-elle ajouté. 
Mais l’analyse des positions sur 
le terrain infirme les déclarations 
américaines. La débâcle ukrai-
nienne est on ne peut plus 
visible. Lundi dernier, l’armée 
russe a frappé des installations 
militaro-industrielles et des 
bases aériennes ukrainiennes en 
réponse aux tentatives visant à 
endommager les installations 
énergétiques et économiques 
russes, indique la Défense russe. 
«Les frappes russes sont 
réalisées sur des infrastructures 

critiques, sur des cibles mili-
taires», a insisté mardi dernier le 
porte-parole du Kremlin, interro-
gé au sujet d’une frappe ayant 
touché la veille l’hôpital pour 
enfants à Kiev. Dmitri Peskov a 
également appelé à se référer 
uniquement aux informations 
communiquées par le ministère 
russe de la Défense. Ce dernier 
exclut en effet que quelque frap-
pe que ce soit ait touché un site 
civil, dans ce qui s’apparente à 
une fake news produite par le 
régime de Zelensky. Et comble 
de l’ironie, avant même que la 
tempête soulevée par l’Occident 
intégral à propos de la visite 
d’Orban à Moscou ne se calme, 
voilà que c’est au tour du Pre-
mier ministre indien de faire le 
même déplacement. Récemment 
réélu à la tête de son pays, 
Narandra Modi a déclaré devant 
son hôte russe «qu’aucune solu-
tion au conflit ne peut être trou-
vée sur le champ de bataille». Le 
communiqué commun sanction-
nant sa visite est clair : «La Rus-
sie et l’Inde insistent sur la 
nécessité de parvenir à un règle-
ment pacifique du conflit en 
Ukraine via le dialogue et la 
diplomatie». Ce sont les vertus 
du dialogue et de la diplomatie 
justement que la Russie n’a ces-
sez de mettre en avant depuis 
2014. L’Occident intégral n’a 
pas daigné écouter les appels de 
Moscou. Aujourd’hui, ce même 
Occident se retrouve obliger de 
revenir à la table des négocia-
tions, tant la capacité de ses 
armes à changer la donne straté-
gique en Ukraine est quasiment 
nulle, mais aussi, parce que les 
lignes tectoniques ont bougé à la 
défaveur du bloc euro-atlantiste. 

Mahmoud Benmostefa

VICTOR ORBAN EN ÉCLAIREUR À MOSCOU 

Changement de paradigme 
et pressions sur l’Ukraine 

Celui qui préside pour les prochains six mois l’Union européenne a brisé un tabou. Avec sa visite en Russie, 
Victor Orban se pose en leader réaliste qui ne veut pas rester prisonnier du carcan idéologico-stratégique 

de l’Occident intégral. 

Orban reçu par Poutine. 


